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• A la suile de lu sor-
tie de son second al-
bum. Corridor. la 
rousse Laurence Jal-

p-> hcri lançait sa nou-

V velle tournée au Spec-
I ru m en octobre der-
nier . avec toute la 
fougue qu'on sait et 

une ver\e qu'on ne lui connaissait pas. 
I Ile est de retour dans la métropole 
pour une série de trois supplémentai-
res, cette fois à l'Olympia, ce soir, de-
main et samedi, a 20h. Et elle brûle 
toujours de la même flamme, encore et 
encore. 

MARIE-CHRISTINE BLAIS 4 i»//;i/>. t ru I util speviiilc 

Corde sensible 
En avant la guitare? Pour ce regard gris-bleu des plus songeurs, 

toute la place revient a l'instrument à six cordes, 
fondamental dans sa musique et dans sa vie. 

Cette guitare acoustique est en fait la premiere que notre invitee 
a reçue, il y a bien une douzaine d'années de cela. C'est ce qu'on 
appelle la fidélité. Elle est fidèle en musique comme en amitié. Ses 
amis ont pour nom Luc de Larochellière, Patricia Lamontagne et 
Rick Haworth. 

Près d'un an après la sortie de son premier album Soul Propu>. 
cette auteure-compositeure-interpréte passionnée se préparé a 
donner une serie de spectacles en trio... avec deux autres 
guitaristes! 

Après 15 ans de carrière dans les cafés et les petites salles, les 
choses vont donc mieux pour la blonde musicienne. Elle sera a la 
fin du mois d'avril a La Licorne et en juillet prochain aux 
Francofolics de LaRochelle. 

L'avez-vous reconnue? La reponse est en page D 2 

e nos jours, tout se paye. Mais les réglés 
ne sont pas toujours clairement établies... 

et on a parfois de la difficulté à savoir combien 
vaut le service prodigué. Il est souvent bien 
embêtant, par exemple, de calculer ce que l'on 
devrait laisser comme pourboire. 

Dans un bar, offre-t-on la même chose au 
barman si on commande une bière, qui coûte 
3,50 S, ou un zombie, qui revient à b $ ? 
Combien donne-t-on, par ailleurs, au livreur 
qui vient nous porter une pizza? Si la facture 
s'élève à 21,50 $, est-ce qu'l $ est suffisant? Et 
dans un restaurant, combien laisse-t-on au 
serveur? Dix ou quinze p.cent de la facture? 
Avant ou après les taxes? 

Les mêmes questions nous reviennent 
sournoisement a l'esprit lorsqu'on paie la note 
chez la coiffeuse ou dans un taxi. Combien 
donne-t-on? On ne voudrait surtout pas avoir 
l'air pingre... 

Au restaurant, en tout cas, il semble y avoir 
un consensus: il est généralement de bon ton 
de donner 15 p.ccnt du montant de la facture. 

avant l'ajout des taxes. Si I on a ete satisfait du 
service, bien entendu. Mais ce n'est pas 
toujours evident. Si l'on a bu deux excellentes 
bouteilles de vin coûtant les yeux de la tète, 
laisse-t-on quand meme l'équivalent de 15 
p.cent du prix des bouteilles? Et que fait-on si 
l'on se trouve dans un très grand restaurant? 

Dans d'autres circonstances, on doit souvent 
prendre une décision en une fraction de 
seconde. Il faut alors penser vite... et agir 
correctement. Ce qui peut être bien ennuyeux. 
Lorsqu'on met les pieds dans un hôtel, par 
exemple, qui doit-on recompenser? Le portier, 
le bagagiste et le voiturier? Et que dire de la 
femme de chambre et du concierge? 

Une seule chose est certaine: il faut toujours 
évaluer la situation. Et se rappeler que ce sont 
souvent les petites attentions qui font le plus 
plaisir et méritent d'être encouragees. 

D AMI ELLE BON NE AU 

a Pourboires. Page 05 

• A celles et ceux qui 
croient la jeunesse oc-
cidentale enlisée dans 
la nostalgie des an-
nées 70, Fishbone est 
le contre-exemple 
idéal. Ces Afro-Cali-
forniens zappent alle-
gremen t du mé ta l 

hurlant au ska reggae, en passant par 
le funk, le iazz. le rap. Ni plus ni 
moins, l'une des grandes formations 
black que l'Amérique ait engendrees 
en cette fin de siècle. Demain soir, au 
Métropolis. Un must. 

ALAIN BRUNET 

• Pour les adultes. 
H la ne, de Krzysztof 
K ies lowsk i , est un 

R y M I / / choix qu i s ' impose 
^ cette semaine. Second 

volet (après Bleu et 
avant Rouge) d ' un 
t r i p t yque sur les 
grands idéaux fran-

çais ( ici, l'Egalité), cette comédie a la 
polonaise ( noire ) révèle un acteur pro-
d ig ieux: Zb ign iew Zamachowsk i . 
Mais pour les enfants en relâche sco-
laire, leurs parents et grands-parents, 
c'est assurément L'Enfant lion, le très 
beau conte africain pour tous de Pa-
trick Grandperret, qui mérite le pre-
mier choix. 

HUGUETTE ROBERCE 

• Comment qualifier 
la musique du groupe 
Gogh Van G o ? Rock 
heavy, mais pas heavy 
m é t a l ? O rgan i que , 
mais pas «granole»? 
Atmosphérique sans 
être nouvel âge? Ex-
pér imenta l , loin de 

tout hermétisme? La vérité, c'est que 
Sandra Luciantonio et Dan Tierney, 
qui forment le duo Gogh Van Go, pro-
posent une musique unique en son 
genre. Accompagnés de quatre musi-
ciens amis, ils donnent un show qui 
fourmille de petites idées rigolotes. 
Apres un spectacle à guichets fermés 
au Métropolis, il y a une dizaine de 
jours, Gogh Van Go a choisi de présen-
ter sa supplémentaire au Club Soda, ce 
soir 20h. 

MARIE-CHRISTINE BLAIS collnburation spcvialv 

NATHALIE PETROWSKI 
L'or et le papier 
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I V THÉÂTRE DU RIDEAU VERT 45e Anniversaire 

Pr4««ntatian rte 

Desjardins 

théâtre du nouveau monde .Bdluteen v«ml* «i u PdA 514 042 2112 Redevance et frft.» de 
.•I R.»se.iu Admes^n 51« 790 1245 ' FT, 

Theatre Jean-Duccppe 
Place des. Arts 

) P Î h m V P f l l ?enda*JÏC' Lg.B" 
'V/IC/vC/i C / U / l / K i n g , un s e x a g é -

n a i r e qui d o n n e 
en m o y e n n e 2 7 5 
spectacles par an-
née, propose deux 
autres concerts de 

blues ce soir, à 19h et 2 2 h 30, au Spectrum. 
Avec, bien sûr, Lucille, sa guitare fét iche. 
Invité spécial : Ray Bonnevil le . 
• CONTREVENT. Du jazz au Club Soda, 21 h, 
avec Contrevent ( l e guitariste Marc Vallée, 
le violoncelliste Eric Longsworth, le bassis-
te lean-François Martel , Clermont Boulian-
ne, aux vibraphone et synthétiseurs, et le 
bat teur Mar io B l o u i n ) . Au p r o g r a m m e : 
l'album Terre de feu et de nouvelles pièces. 

7 " 7 • SEULS. Cette 

L L l l i U l l i l i C du Théâtre 'de 
Carton, desti-
née aux 6 a 12 
a n s . r a c o n t e 
l ' h i s t o i r e 
d ' u n e p e t i t e 

fille (Véronique Wat ters ) et de son père 
(Gi l les Pellet ier) qui vivent leur solitude 
de façon bien différente. Texte et mise en 
scène : Ariane Buhbinder. À la Maison 
Théâtre , 15 h. 
• BRAS DE PLOMB. Le chorégraphe et 
danseur Paul-André Fort ier interprète 
Bras de plomb, une suite de quatre solos, 
dans un espace visuel conçu par Betty 
Goodwin. À l'Agora de la danse, 13 h 30. 

• I E V E S 0 U E J 
ET TURCOTTE % \ T - m \ i i J M 
SE REPRODUI- ^ X J R W 
SENT. A u Cesù, 
2 0 h . « Dominique 
Lévesque et Dany 
T u r c o t t e s e m b l e n t 
avoir trouvé la formule idéale pour ex 
ploiter au maximum leur duo dépareil 
lé. » ( Jocelyne Lepage ) 

• TELEMANN: DOU-
ZE FANTAISIES POUR 
VIOLON SEUL. Musi-
que et théâtre avec 
la violoniste Angèle 
Dubeau et la comé-
dienne D o m i n i q u e 
Proulx. C i n q u i è m e 
salle de la Place des 
arts, 2 0 h . 

je l'ai vécu c o m m e la somme d'un 
travail, d 'une vie, pas comme une 
chose qu'on me devait .» 

Soul Propos est quand même 
arrivé tout à fait à propos, « l 'étais 
sur les derniers milles, avoue-t-
elle humblement . |e ne pense pas 
que j 'aurais pu continuer comme 
ça jusqu'à 3 8 ans. |e ne sais plus 
qui a dit le moment où il fait le 
plus noir, c'est juste avant l'aube, 
mais moi j 'en étais là.» 

Le grand Rick Haworth n'a pris 
que quelques heures pour écouter 
le démo de Sylvie avant d'embar-
quer, avec ses comparses Mario 
Légaré et Dominik Messier, dans 
cette galère de soul urbain: rock, 
ballades et blues mêlés. « Une mu-
sique, selon cette jeune femme 
sensible, qui n'est ni à la mode ni 
démodée.» Avant tout, elle dit 
écrire des chansons personnelles. 

Elle a reçu sa première guitare 
classique à 14 ans, mais elle se 
souvient surtout d'un certain ré-
veillon de Noél à la même épo-
que. « l 'avais reçu un disque de 
Ginette Reno et l'avais échangé 
contre le Diane Dufresne de ma 
s o e u r . M o n p r e m i e r c o u p d e 
coeur québécois a été Rock pour 
un gars de bicycle, bien avant 
que mes premiers chums me fas-
sent découvrir Harmonium.» 

Présentement, elle préfère Pe-
ter Gabriel et Prince, mais aussi 

M A R I O C L O U T I E R 
collaboration spéciale 

• Sylvie Paquette est songeuse. 
Elle n'y peut rien, c'est dans sa 
nature. Quand on met 15 ans 
avant de lancer son premier al-
bum. on a tendance à jouer de 
prudence. On la sent déchirée et 
intense, mais elle aime aussi la 
simplicité et la sincérité. 

Cette Montréalaise de 31 ans a 
aussi le regard brillant d'une ar-
tiste qui vit de beaux moments, 
« le me sens privilégiée de pou-
v o i r f a i r e q u e l q u e c h o s e q u e 
j 'aime. Après tant d'années, j 'ap-
précie le fait d'avoir joué avec des 
music iens aussi ta lentueux sur 
Soul Propos.» 

C ' e s t v r a i q u ' e l l e en a vu 
d'autres avant le lancement de 
son CD. il y a un an. De petites 
salles en festivals et de public at-
tentif en auditoire distrait, e l le a 
connu sa part de découragement. 
« Depuis l'âge de 16 ans, je chante 
sur scène mes chansons et j e me 
suis souvent demandé si je n'étais 
pas folle de persister dans ce mé-
tier .» 

Durant tout ce temps, elle affi-
nait sa musique et ses chansons. 
Elle a appris l 'humilité. «Souvent 
quand on est jeune, on pense que 
tout nous est dù, mais mon album 

' ' v { > < V 

PHOTO PIERRE McCANN. U Presse «J'ai toujours aimé le folk nord-américain. Ça fait partie de mes racines.»* 

pour les Francofolies de LaKo-
chel le . «C'est mon premier voya-
ge en France et j 'en suis très con-
tente .» Elle a é té précédée là-bas 
par son CD, présenté au dernier 
M1DEM. 

Sur scène, elle se produit en 
trio avec Bob Cohen aux guitares 
et Sylvain Larose a la basse. Inti-
mité et atmosphère. « O n va au 
bout de chaque toune. À trois, 
c'est quand même surprenant de 
voir jusqu'où on peut aller dans le 
groove. » 

Elle n'est pas particulièrement 
prolifique et il ne faudrait pas 
s 'attendre à plus d 'une nouvelle 
chanson en spectacle. « Je compo-
se lentement, dit-elle, le procède 

la vague acoustique qui nous a ap-
p o r t é S u z a n n e V e g a et T r a c y 
Chapman. « l 'a i toujours a imé le 
folk nord-américain. Ça fait par-
tie de mes racines .» Elle ne s'of-
fusque pas des comparaisons avec 
Geneviève Paris ou Melissa Ethe-
ridge, deux excellentes guitaristes 
qu'elle admire. « Je crois que, peu 
à peu, on découvrira ma person-
nal i té .» 

pée par plein de choses et je crois 
que ça se sent dans ce que je fais, 
l'ai conscience de ma mélancolie 
et . pour ça. je me colle à la lu-
mière. » 

« Parfois, du contenu, ça fait du 
bien, poursuit-elle. Quand je vais 
au cinéma, je préfère les films qui 
s'éloignent de la grosse stratégie 
a m é r i c a i n e de l ' i d e n t i f i c a t i o n , 
qui me ramènent a moi et à ma 
vie , qui m e p o s e n t des ques-
tions.» C'est ce qu'elle veut faire 
avec ses chansons: amener les au-
tres à ce qu'ils sont. 

Elle assume ses paradoxes et 
croit en la liberté. C'est son es-
poir, son message. Et aussi le sujet 
de le crois, le nouvel extrait de 
son album. 

par état d ' u r g e n c e , l 'ai besoin 
qu'une chanson s'impose d'elle-
même. Il faut qu'elle ait une utili-
té, que je ressente un besoin in-
contournable de l 'écrire .» 

E l l e c o m p o s e a la g u i t a r e . 
«Pour moi, avant d'être ration-
nelle, la musique est quelque cho-
se de physique, d'emotif . Dans la 
société, on oublie trop souvent le 
coeur et je pense que c'est pour ça 
que les gens aiment la chanson. » 

Sylvie Paquette se voit un peu 
comme un clown triste. Capable 
de rire et de danser, mais toujours 
touchée par la souffrance. Elle a 
étudié en travail social au cegep 
et se sent interpellée par ce que 
les gens vivent. «|e suis préoccu-

Guitare et voix 
Introspective, Sylvie Paquette a 

quand même hâte de remonter 
sur scène. En avril, elle présente-
ra son spectacle à La Licorne, 
avant de se diriger vers Québec . 
Puis, en juillet, ce sera le saut de 
l 'autre côté de la grande mare 

SAMEDI 2 AVRIL - 20H30 
THEATRE OLYMPIA 
BILLETS 19,50$ (+TAXES) EN VENTE A L'OLYMPIA. B f l M n r M 
ADMISSION OU 790-1245 (+FRJUS OE SERVICE) V W ^ ^ ^ W / y M 

M i c h e l G a r n e a u 

Mise en scène 

. A l i c e R e n f a r d 

avec 
Pauline Martin 

Maka Kotto 
Mimi Biais 

Marie-Aimée Cadet 
Myriam Lever! 

Mireille Naggar 
Véronique Pinette 

Décor : 
Guillaume Lord 

Costumes : 
François Barbeau 

Eclairages : 
Michel Beaulieu 

Billets en vente au Spectrum 
(tous les jours de I0hi21h) 
et aui comptoirs Admission 
|téL: 790-124$ •hwfcittKi) 

La Société chorale de Saint-Lambert présente le 

Requiem de Brahms 
et le Gloria de Poulenc •"fcfrL' . 

rôsssc1 
7 5 e a n n i v e r s a i r e V ^ o p a s v e c u ^ 
Vendredi 11 mars, 20 h 
Basilique Notre-Dame 7) W ^ j f l S â A ^ 
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Pierre Bernard 
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Saidye Bronfman 
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5 représentations 
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790-1245 
Tarifs 
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C I N T R E D E S A R T S 
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CENTRÉ FOR THE ARTS 

5170, ch. de la Côte-Sainte-Catherine, Montréal 
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• ANDROMAOUE. 
So i rée bénéfice 
de la Fondation 
du Théàt re du Nouveau Monde. Une repré-
sentation spéciale d 'Andromaque, au TNM, 
sera suivie d'une réception au Métropolis. Le 
classique de Racine est mis en scène par Lor-
raine Pintal et comprend une distribution de 
huit comédiennes, dont Monique Miller dans 
le rôle d'Oreste. À 19h. 

• JOROI SAVALL. For-
mé du réputé violiste 
de gambe lordi Sa-
vall (directeur musi-
cal du film Tous les 
matins du monde), 
du soprano Montser-
rat F igueras et du 

theorbiste et guitariste Rolf Lislevand. l'en-
semble Hesperion X X présente un concert, a 
20 h, dans l'acoustique intime de la vieille égli-
se Erskinc and American. 
• JANE SIBERRY. De retour sur scene après une 
absence de quatre ans, la chanteuse torontoise 
lanc Siberry, dont le dernier album, When I 
Was A Boy, a été lancé en août, est en vedette 
au Spectrum, 20h30. Artiste invitée: Trace 
Sitter. 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 

Brunch branché au MAC 
JOCELVNE LEPAGE 

• Les brunches du dimanche sont à la mode de-
puis quelques années au Québec, et le Musée d'art 
contemporain l'est devenu lui aussi, à la mode, 
depuis qu'il est installé au centre-ville et qu'il sert 
des Alfred Pellan, puis Robert Doisneau au peuple 
montréalais. Alors, pour être encore plus à la 
mode, le musée de la Place des Arts a décidé de 
mettre les deux ensemble, brunch et MAC, et cela 
donne le brunch le plus bizarrement branché en 
ville. 

D'abord l'endroit: le restaurant a été aménagé 
dans la rotonde du Musée, sur une mezzanine qui 
a le défaut d'être ouverte au-dessus de la salle 
d'accueil privant les convives d'intimité sonore. 
Mais il a, par contre, l'immense qualité d'avoir de 
grandes fenêtres donnant en plein sur les terras-
ses de la Place et offrant une vue pour ainsi dire 
touristique sur la salle Wilfrid-Pelletier et le pay-
sage urbain qui se découpé derrière, le bassin, et 
le Complexe Desjardins. 

Si le restaurant du Musee obtient enfin le per-
mis lui donnant le droit de s'étendre dehors, il 
deviendra alors la seule terrasse extérieure de tou-
te la rue Sainte-Catherine, depuis la rue Papineau 
jusqu'à la rue Guy. 

Ensuite. le coût: le brunch offert par le Musée 
coûte 16.50 $ par adulte, 8,25 $ par enfant, taxes 
comprises et droit d'entree inclus. Si l'on profite 
du brunch pour visiter le Musée, le repas revient 
donc a 10$ environ (16,50$ moins les taxes, 
moins 4 75 $). Et pour 10 $ le repas, parions qu'il 
est difficile de trouver menu plus consistant à 
Montréal. 

Le menu comporte deux volets. Il y a le buffet 
mêlant bouffe matinale traditionnelle (oeufs, ba-
con. céréales, fruits, yogourt, pâtisseries) et petits 
spéciaux (salade de riz aux petites moules, par 
exemple) dont on peut se servir à volonté. Même 
les petites saucisses y ont un cachet spécial, et les 
pains-brioches-croissants sont tout à fait dignes 
des amateurs d'art contemporain. Il y a aussi le 
menu a la carte offrant le choix entre cinq plats: 
boeuf stroganoff, oeufs florentins, assiette du pê-
cheur. gravlaks (saumon fumé et mariné dans de 
la vodka ), crêpes bleuets ou pommes, que l'on ac-
compagne de ce que l'on veut au buffet. N'ou-
blions pas que tout ça. ça revient à 10$ si l'on 
visite le Musée. 

Problème d acoustique 
La touche finale: ce qui fait du brunch du Mac. 

un brunch bizarrement branché, ce sont les musi-
ciens qui tiennent a nous accompagner. Nous 
avons eu droit, nous, à un trio, le Trio acoustique, 
très bon petit groupe de trois musiciens très con-
temporains de moins de 25 ans ( lean-François Gi-
rard. Éric Saint-Laurent et Dominic Girard ). Mais 
ils avaient beau être excellents, ces trois jeunes — 
on s'en rendait compte quand on allait les enten-
dre de près— l'architecture en hauteur et à gros-
ses colonnes du Musee transformait les sons sortis 
des guitares et de la contrebasse en un magma 
bruyant auquel se mêlaient les bruits de pas dans 
la salle d'accueil et les voix venant de partout. Le 
Musee a décidément un problème d'acoustique. 

Mais on cherche la solution, explique Mme Ni-
cole Deslauriers, la responsable de la promotion 
des spectacles au MAC, on cherche la formule 
ideale. «C'est plus facile avec des solistes, mais il y 
a des instruments auxquels on a dû renoncer», 
dit-elle. Pas question, par exemple, d'y faire jouer 
la trompette. On songe à placer les musiciens 
dans des espaces plus petits, de manière à empê-
cher la réverbération des sons. On en est à l'étape 
des essais. 

Apres le Trio acoustique, c'est Catherine Per-
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Dans la rotonde du Musee d'art contemporain, le dimanche. 
P H O T O A R M A N D T R O T T I E R LJ Presse 

rin, claveciniste, qui prendra la relève, avec de la 
musique baroque et contemporaine. Et pour Pâ-
ques, il se pourrait bien qu'on y entende un musi-
cien chinois qui joue d'un instrument tradition-

nel. On cherche finalement les instruments qui se 
marieront le mieux aux échos de l'architecture. 

Ouand on pourra bruncher dehors, ce sera au-
tre chose. 

Exposition «Masques et masquarades» 
DORIS LAROUCHE 
collubvrntion spccialc 

• «Si vous croyez que lacques Plante 
est l'inventeur du masque, passe/, 
faire un tour au Musée de la Civilisa-
tion.» C'est avec cette publicité, 
pour le moins accrocheuse, que l'on 
invite le public à voir l'exposition 
Masques et mascarades au musée de 
la rue Dalhousie, jusqu'au 16 octo-
bre. 

Une exposition très colorée qui 
nous permet de visiter cinq conti-
nents oû le masque fait partie des fê-
tes populaires, rites et cérémonies de 
toutes sortes. 

Une première partie de l'exposi-
tion nous fait découvrir une trentai-
ne de masques, de diverses formes, 
datant du siècle dernier jusqu'à deux 
mille ans, de la taille d'une bague ou 
atteignant un mètre de hauteur. Ils 

proviennent d'Egypte, du Nigéria, 
du Zaïre, de la Roumanie, du Tibet 
ou de l'Alaska. Les matériaux diffé-
rent: bois, paille, plume, plâtre se 
côtoient dans une pléiade de cou-
leurs. En déambulant devant ce qui 
mér i te d 'ê t re appelé « oeuvres 
d'art», le spectateur apprend que 
l'homme se masque, non pas pour 
cacher une partie de sa personnalité, 
mais plutôt pour en faire découvrir 
une autre, beaucoup plus mystérieu-
se. On porte un masque pour expri-
mer sa douleur, sa joie, pour dévoi-
ler ses rêves, ses espoirs, ou pour il-
lustrer ses croyances et ses 
traditions. 

On s'attarde par la suite a des so-
ciétés plus concrètes qui utilisent le 
masque lors de fêtes, profanes ou sa-
crées, oû les thèmes de la mort, de la 
naissance et de la maladie sont 
maintes fois évoqués. Des mises en 
scene, avec mannequins, costumes et 

apparats, illustrent les rites funérai-
res des Dogons au Mali, une danse 
d'exorcisme au Sri Lanka ou encore 
un rite d'initiation a la société par 
une tribu de la Côte d'Ivoire. Cette 
partie de l'exposition incite au re-
cueillement le spectateur, qui res-
sent presque inévitablement une at-
mosphère de mystere autour de lui. 

Carnavals et fetes populaires 
Le volet mascarade nous mene 

surtout en Europe et en Amérique 
latine oû les carnavals deviennent la 
fête de la démesure, la célébration 
d'une nouvelle saison ou. tout sim-
plement. un défoulement collectif. 
La fête des roitschaggàta, en Suisse, 
est particulièrement remarquable: 
plus le costume est monstrueux, plus 
la fête sera réussie. Les monstres aux 
longues oreilles, au nez fourchu et a 
la bouche hideuse déambulent dans 
les rues en cherchant a effrayer les 
touristes qui en redemandent. 

D'autres visiteurs s'amuseront à 
observer la collection de masques de 
sorciers africains destinés a guérir 
différentes maladies. Maux de tête, 
de dents, palpitations cardiaques, 
dérèglement hormonal , chaque 
bobo correspond a un masque. 

Beaucoup d ' informat ions sont 
transmises aux spectateurs par le 
biais de documents audiovisuels qui 
rappellent que «fête» et «carnaval» 
sont aussi synonymes de «party» oû 
l'alcool coule à flot. Que l'on soit en 
Allemagne, en Autriche, en Italie, 
en France ou au Québec, le «p'tit re-
montant» réchauffe les fêtards. 

Six musees canadiens, europeens 
et africains ont collaboré au monta-
ge de l'exposition par le prêt de mas-
ques et de costumes. Masques et 
mascarades devrait attirer les per-
sonnes sensibles aux cultures étran-
gères qui s'interrogent sur le sens de 
la fête. Bienvenue aux sociologues 
amateurs. 

L'or et 
le papier 

Je ne connais pas personnellement chacun des 
950 membres de l'Union des écrivains québécois 

dont, incidemment, je fais partie. Certains comme 
Claude Morin, Pierre Val Hères, Louise Lambert-La-
gacé et Pierre Elliott Trudeau, je connais de nom. 
Certains de réputation. Les autres, moins nombreux, 
sont des amis ou des connaissances que je confesse a 
l'occasion. 

En réglé générale ces écrivains me reçoivent chez 
eux, dans leur maison d'Outremont ou leur condo 
du Plateau, avec un bon café préparé a même leur 
machine Gaggia. Il y a toujours de la musique qui 
joue en sourdine, des plantes qui cascadent aux fenê-
tres. un ordinateur qui clignote sur un bureau et un 
chat qui epie notre conversation. 

Ces écrivains ne sont pas des sans-abri qui fouil-
lent dans les poubelles. Ce sont, comme la plupart 
des écrivains québécois, des gens qui gagnent leur 
vie en écrivant et en pratiquant une foule de métiers 
qui vont de la post-synchro a la traduction, de la sce-
narisation à l'administration d'une maison d'édition 
ou d'un collège militaire. 

Ils se plaignent parfois de leur dispersion, rêvent 
d'iles désertes oû ils pourraient se réfugier avec leur 
brosse a dents et leur crayon mais, la plupart du 
temps, se considèrent heureux de pouvoir prendre 
un recul nécessaire de l'oeuvre qui les désespère. 

On a beau être écrivain 24 heures par jour, un 
break syndical n'est pas nécessairement un châti-
ment. 

Malheureusement l'Union des écrivains prétend le 
contraire. L'Union veut que les écrivains écrivent 
tout le temps. Qu'ils écrivent sans répit et avec ef-
fort, comme les soudeurs soudent, les ramoneurs ra-
monent et les embaumeurs embaument les morts.. 
Mors de la page écrite, point de salut ni de statut 
juridique. 

Mieux encore, l'Union revendique pour les écri-
vains une carte de compétence, pour que la société 
en général et le douanier fédéral en particulier sa-
chent a qui ils ont affaire. 

Pour certains membres plus lyriques que d'autres, 
le métier d'écrivain dans ce pays est négligé, sous-
estiméet méprisé. Quant à l'écrivain, c'est un pauvre 
et un martyr dont on suce l'encre, l'energie et le sang 
sans lui offrir ni bénéfice marginal ni compensation. 

le ne reviendrai pas sur la pauvreté, qui est une 
notion fort relative. Dites aux habitants de Davis In-
let que les écrivains québécois sont pauvres et ils 
vous repondront qu'au moins ils ont l'eau courante. 

Négligé je veux bien dans la mesure où peu d'écri-
vains québécois ont l'insigne honneur d'être invites 
a Sonia Benezra. Sous-estimé aussi puisqu'il y aura 
toujours plus de monde à Mirabel pour accueillir 
notre Myriam en or que Denise Boucher ou Gaston 
Miron. Remarquez que si c'est seulement une histoi-
re de comité d'accueil, on peut toujours louer des 
autobus a même les cotisations des membres. Si par 
contre c'est une affaire de tapis rouge, de passe-
droits. de monuments, de locations d'arénas ou de 
stades et de commandites de la Banque nationale, 
c'est loupe. 

* * * 

Le pays n'est pas a genoux devant ses écrivains, 
c'est vrai. En revanche, le pays ne les zigouille pas 
pour un oui ou un non comme c'est le cas en Algérie 
ou en Iran. Et jusqu'à preuve du contraire, le gouver-
nement fédéral ne condamne pas les écrivains qué-
bécois aux travaux forces dans le Grand Nord. Ce 
qui m'amène a me dire qu'il vaut mieux parfois s'en-
gueuler avec un douanier inculte qu'avec un geôlier 
soviétique qui lit Karl Marx. 

Reste que si nous n'avons rien a envier a certains 
peuples mal lunes, nous faisons figure de sous-doués 
devant le modèle français. En France, vous dira Clai-
re De, les écrivains sont rois. Ils passent devant tout 
le monde, se font offrir les meilleures tables au res-
taurant et vivent plus souvent qu'autrement au-des-
sus du seuil de la prospérité. D'accord. 

Mais n'est-ce pas la meme France qui a exclu Ca-
mus de ses cercles éclairés et en a fait un lepreux 
littéraire parce qu'il ne couchait pas du bon côté? 
Beckett, Artaud. Céline et Radiguet n'ont-ils pas 
vécu une vie de misère dans la ville lumière qui les 
ignorait? N'est-ce pas en France que tout dernière-
ment. Philippe Djian a été crucifié unanimement par 
la critique parce qu'il a eu le front de passer chez 
Gallimard? Yves Navarre n'a-t-il pas trouvé refuge à 
Montréal parce qu'il n'en pouvait plus de son pays a 
la con? Et que dire de Bernard Clavel, planqué un 
temps en Irlande pour fuir l'impôt français, ou de 
Romain Gary, tellement heureux dans sa peau 
d'écrivain qu'il a fini par se suicider? Que dire sur-
tout de cette cohorte de prix Concourt qui ont été les 
stars d'un soir et dont on n'entend plus parler? 

La France valorise peut-être les écrivains mais ne 
se gène pas par la suite pour les faire payer. 

Pendant ce temps-là au Quebec, les écrivains sont 
tellement occupes à pleurer sur leur triste sort, à 
jouer aux victimes et à faire semblant de se trancher 
les poignets avec un exacto, comme Claire Dé l'autre 
soir, qu'ils n'ont plus le temps d'écrire. Vous me di-
rez que c'est peut-être mieux ainsi. C'est vous qui le 
dites, pas moi. 

Moi tout ce que je souhaite c'est que le gouverne-
ment accorde aux écrivains un statut juridique, une 
carte de compétence et surtout une bonne carte de 
crédit. Après cela. l'Union des écrivains pourra tenir 
des élections generales et faire élire des écrivains ju-
ridiquement reconnus par la société, l'imagine déjà 
un nouvel executif du tonnerrre réunissant Pierre 
Elliot Trudeau, Claude Morin. Pierre Valières et 
Louise Lambert-Lagacé a la trésorerie. 

Bonjour le Bye Bye 
Rien ne va plus. Depuis quelque temps, les institu-

tions fédérales tombent comme des mouches. La se-
maine dernière, on a fermé le Collège militaire de 
Saint-Jean, cette semaine on a flushé le Bye Bye. En 
vain, j'ai attendu que Daniel lohnson se réjouisse de 
la mort du Bye Bye avant de faire marche arrière. 
Mais comme le Bye Bye ne crée pas assez d'emplois 
et que sa mort ne soulève aucune arinee. le premier 
ministre n'ira pas se tirer dans le pied. 

Dommage, car j'avais une bonne déclaration a lui 
souffler. 

Le Bye Bye a fait son temps, devrait declarer Da-
niel lohnson. Le Bye Bye coûte beaucoup trop cher, 
devrait-il poursuivre. 

Le Bye Bye fut peut-être une grande émission de 
tele, mais ni Rosita Salvador ni la Poune n'en ont eu 
besoin pour faire mousser leur carrière. 

mardi • TOM JONES. Dans les an-
nées 60 et 70. il a connu la 
g lo i re avec des succès 
comme It's Not Unusual% 

What's New 
Pussycat, Dcli-
lali , etc. En 
1988. le chan-
teur ga l lo is a 
refait surface 
en reprenant 
une chanson de 
P r ince , K i s s , 
avec A r t of 
Noise. Ce soir, 
Tom lones est 
au Théâtre du 
Forum. 20h. 

318, ST-CATHERINE 0. MÉTRO PUCEDES-ARTS (INF. 861-5851) 
BILLETS AU SPECTRUM, CHEZ ADMISSION ET AU 790-1245 Mrafc) 

DE RETOUR 
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Bette r Montréal Bros8ard 
4382 boul. St-Laurent 845-4554 6150 boul. Taschereau 443-3992 

1310 de Maisonneuve Est 525-9832 Pomte-Clalre 
1430 Stanley, métro Peel 848-9859 981 boul. St-Jean 697-2900 

160 Notre-Dame Est 861 -2617 Laval 
5400 Côte des Neiges 344-3971 2133 boul. Le Carrefour 681-1727 

Votre choix: 

Knackwurst ou 
Qebreziner 

Frites & salade . 

. Schnitzel 
% Frites 

, , t . v . . 
"V t • • 

Saucisse Italienne 
Si Tortc l l in i 

' * ,/•£»? ^" i " 1 ; ' - ' , i v V ' * ; 

Demi-moules 
& Frites 

• • * • . * » • 
Smoked Meat 

& Frites 3 

C a f é / t h é -

CRISTAUX 

CHiROLOGie 

CLAIRVOYANCE 

- NOUVEL AGE 

MÉDITATION 

NUMEROLOGIC 

«ÉINCARNATION > 

L IVRES 

MED IUMS 

ASTnOLOGlE 

SANTE 

MbALING 

A U R A S 

TAROT 

19e.SALON INTERNATIONAL DE' 

ÉSOTÉRISME 
DE M O N T R É A L 

Prix d'entrée: 11 mars 16 h - 23 h 
Adultes : 7,50 $ 12 mars 11 h - 23 h 
Aïnè(e)s : 5,50 $ 13 mars 11 h -19 h 
(Taxe incluse) 

• ' ' • . * 4 V * - - • ' • • * ' 

• Conférence et 
démonstration continue • 

PLACE BONAVENTURE 

J O C E L Y N E L E P A G E 

• Si les galeries d'art peuvent dif-
ficilement concurrencer les mu-
sées, il se peut qu'elles y arrivent 
parfois, en se mettant à plusieurs. 
C'est le cas pour IMPRIMATUR. 
une importante exposition consa-
crée à la gravure contemporaine, 
qui s'annonce comme un événe-
ment d'envergure muséale pour 
tout le mois de mars. Trois lieux 
d'exposition ont été monopolisés 
pour la circonstance: le Centre 
Saidyc Bronfman (parmi les plus 
beaux espaces d ' e x p o s i t i o n à 
Montréal ). la Galerie de l ' U Q A M 
et la galerie Graff. 

L'exposition, organisée par Gil-
les Daigneault ( le spécialiste de la 
gravure au Quebec) et Madeleine 
Forcier de Graff, réunit des es-
tampes d'artistes de la scène in-
ternat ionale et nat ionale. Des 
noms comme Georg Baselitz et 
Louise Bourgeois, par exemple. 
Tony Cragg et Barbara Kruger, 
Bruce Nauman, lames Turre l l et 
Richard Serra, ou des noms com-
me Ayo t , General Idea, Betty 
Goodwin, Yves Gaucher, Robert 
Wol feet Louis-Pierre Bougie. 

«Partout où nous allions, Ma-
deleine et moi. aux États-Unis ou 
en Europe, i l y avait des gravures 
faites par de grands artistes alors 
q u ' i c i , presque plus personne 
n'en fait spontanément. C'est ce 
qui nous a donné l'idce d'organi-
ser cet événement », explique Gil-
les Daigneault. Les artistes que les 
deux conservateurs ont choisis 
abordent la gravure comme un 
médium aussi important que la 
peinture ou la sculpture et ont 
fait reculer les limites du genre. 
«Ces artistes-là, dit Daigneault, 
ont la chance d'avoir des moyens 
considérables a leur disposition. 
On fabrique des presses pour ré-
pondre à leurs besoins, on leur 

fait du papier. La gravure, dans 
leur cas. leur permet de trouver 
des choses nouvelles qu'ils peu-
vent appliquer ensuite à d'autres 
médiums.» 

L'objectif de l 'exposition est de 
présenter les grandes orientations 
données à la gravure ces derniè-
res annees sous l ' impulsion de ces 
artistes novateurs. Jusqu'au 31 
mars. 

Un autre événement important 
qui devrait combler les amateurs 
d'art et dont nous reparlerons sa-
medi dans le cahier Cinéma, c'est 
le Festival in ternat iona l du f i lm 
sur l 'art qui se t iendra du 8 au 13 
mars dans cinq salles de cinéma 
au centre-vil le: Goethe Institute, 
Cinéma de l 'ONF , Cinémathè-
que, Parallèle et Musée d'art con-
temporain. Chaque année depuis 
12 ans, ce festival est l'occasion 
unique de voir ce que la télévi-
sion n'a pas encore décidé de 
nous montrer : des documentaires 
sur toutes sortes d'artistes et de 
formes d'art, al lant, cette année, 
du Bauhaus à la Bossa Nova, de 
jean Marais à Gilles Maheu. En 
plus de courts et longs métrages 
sur l'art ou réalisés par des artis-
tes. 

Dans les musees 
Si les dimanches de mars res-

semblent à ceux de février, les 
deux principaux musées d'art de 
Montréal continueront de bénir 
ces jours de grâce qui ont apporté 
à Duane Hanson. au Musée des 
beaux-arts, et au couple Dois-
n e a u / L u c a k s , au Musée d 'a r t 
contemporain, des mil l iers de vi-
siteurs. L'exposition Hanson se 
poursu i t jusqu 'au 1er m a i ; les 
deux autres, jusqu'au 24 avri l. 

Et s'il y a des gens dans certains 
médias qui auraient bien aimé un 
soulèvement populaire contre le 
jeune Lucaks, un peintre cana-
dien fr iand de skinheads aux fes-

Arnold Schwarzenegger, de l'exposition Annie Leibovitz: photographies 1970-1990, au Musée des beaux-arts. copyright 1991 Annie Leibovitz 

ses a l 'air, ils doivent être déçus: 
le scandale n'a pas encore eu lieu. 
Mais le public a encore deux mois 
pour manifester sa colère, s'il y a 
lieu (ça met de la vie dans la 
vi l le). Il faut dire que les immen-
ses tableaux du jeune provocateur 
ont plus que la nudité masculine 
pour impressionner les visiteurs. 

À Duane Hanson, dont les 33 
sculptures constituent une sorte 
d'album en trois dimensions de la 
famil le américaine, est venue se 
j o ind re h ier A n n i e L e i b o v i t z , 
peut-être la plus célèbre des pho-
tographes de célébrités (sur tout) 
américaines. Tout le monde con-
naît sinon Leibovitz, au moins 
l 'une ou l'autre de ses photogra-

Monroe. Une exposition qui ré-
serve des surprises! 

Archeoiogie fictive 
Il parait que l'architecte Peter 

Eisenman a créé tout un cham-
bardement au très tranqui l le Cen-
tre canadien d 'a rch i tec tu re en 
transformant les lieux mêmes de 
l 'exposition qui lui est consacrée. 
Eisenman, dit-on, remet constam-
ment en question le rôle de l'au-
teur dans le processus créatif et 
rejette le pastiche stylistique si 
cher aux postmodernistes. Cites 
de 1'archcologic fictive présente 
un ensemble de dessins et ma-
quettes de l 'arch i tecte concer-
nant quatre projets qu ' i l a conçus 
entre 1978 et I988. 

phies. C'est elle qui avait fait po-
ser |ohn Lennon nu, entourant de 
son bras une Yoko Ono tout ha-
billée de noir. C'est elle aussi qui 
a fait l'an dernier la photo dont 
on a le plus parlé, montrant Demi 
Moore nue et enceinte posant 
pour la couve r tu re de Vanity 
Fair. 

Le MBA présente 120 photos de 
Mme Leibovitz couvrant 20 ans 
de carriere: portraits de Lennon 
dont certains ont été pris deux 
heures avant sa mort tragique, ou 
du président Nixon, d'Ella Fitzge-
rald ou de Schwarzenegger, de-
puis l'entrée de la jeune photo-
graphe au magazine Rolling Sto-
ne en 1970 j u s q u ' à sa 

participation à Vanity fair, en 
passant par des reportages photo-
graphiques et des oeuvres person-
nelles. Le style d 'Annie Leibovitz 
fait d 'humour et d'empathie se 
reconnaît aisément et a certaine-
ment influencé la jeune photo-
graphie. 

Toujours au Musée des beaux-
arts, qui mise décidément sur la 
photographie, Flora Photogra-
phia pourrait bien faire entrer 
un petit air de printemps dans le 
Pavil lon Benaiah Gibb. Le con-
servateur Wi l l iam A. Ewing jette 
un regard «f lora l» sur l 'histoire 
de la photographie en rassem-
blant 200 photos de I835 à nos 
jours dans lesquelles les fleurs 
jouent un rôle important, comme 
les roses sur les seins de Mar i lyn 

ROCK «DÉTENTE 

H H V 1 l ' u n d e s 3 5 

Vivez une soirée unique en totfe intimité avec Jean-Pierre Ferland 

Le petit Roi accompagné de son pianiste, Françoitousineau, vous offrira un 
spectacle acoustique le vendredi 11 mars, à 2 0 h, au bistro-bar 
"Le Cristallin" de l'Hôtel INTER^CONTININTAL. 

Jean-Pierre Ferland co-animera P.S. TENDRESSE avec Jean Doyon 
le lundi 7 mars dés 20 h. 

Chaque couple recevra également le coffret de Jean-Pierre F 
et une copie dédicacée de son livre "Mes années d'école 

Peur êt re i nv i té (e ) , (s) , (es) 

î Nom: 

[ Adresse: 

î Ville : _ 

! Tél. : (B) 

j Mo chanson préférée de Jean Pierre Feriand est : 

j Faites parvenir à : Jean-Pierre Feriand - Rodo R<xk •Détente 
i CP. 107, sua. B, Montréal (Québec) H3B3J5 
L - TA 

w 1 

Code postal: 

E n e x c l u s i v i t é a v o c 

Jean-Pierre Ferland l e u m a r s 
à 2 0 H e t d i f f u s é o n d i r e c t s u r 

HOTEL 
INTERCONTINENTAL 

MONTRÉAL 

Théâtre 

AVRIL 
•BILLETS EN VENTE A U THÉÂTRE D U F O R U M 1 
Admission: 7 9 0 - 1 2 4 5 • extérieur 1 - 8 0 0 - 3 6 1 - 4 5 9 5 (sans frais) 
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extremes 
COITE UX 

collaboration spéciale 

• Il est curieux de cons-
tater que des extremes 
peuvent séduire. Que deux 
productions soient techni-
quement , conceptuelle-
ment, et musicalement à 
ce point différentes, mais 
que leurs charmes méri-

tent une admiration similaire. Comme 
ces deux nouveaux vidéoclips, No Excu-
ses de Alice in Chains, et Spooky de New 
Order. 

Dès le départ, il est inhabituel de voir 
les deux groupes se cotoyer à l'intérieur 
d'une même chronique, Alice in Chains 
étant beaucoup plus rock n'roll que New 
Order, qui donne plus dans la pop alter-
no-néo-dosco! 

No Excuses est le clip le plus élaboré 
des deux. De la grosse production, fau-
drait-il ajouter. 

Dés la première image, le nom du réali-
sateur nous saute aux yeux: Matt Mahu-
rin! Un réalisateur célèbre parce que sa 
signature est tellement évidente. Une len-
tille grand angulaire, un environnement 
vaporeux comme si on avait mis de la va-
seline sur la lentille, avec une bonne dose 
de ralenti et de boucane. Voilà le paysage 
fantomatique dans lequel évolue Mahu-
rin depuis quelques années. D'accord, le 
bonhomme se répète, mais les résultats 
sont là, c'est bien fait, et on en redeman-
de, alors... 

No Excuses est une chanson qui parle 
de ce besoin de solitude et de recueille-
ment qui se fait sentir quand on en a vrai-
ment marre. On y suit un personnage ha-
billé à la Charlie Chaplin qui fuit la gran-
de ville enneigée. Il court en regardant 
au-dessus de son épaule, poursuivi par ses 
angoisses. Très tôt, il se retrouvera aux 
abords d'un cirque. Sous le chapiteau, on 
décèle une architecture proche de la nef 
d une cathédrale. C'est là que le travail de 
Mahurin est impressionnant. Tout est 
drapé, éclairé de chaudes teintes bleues, 
jaunes, orangées. La lentille donne un ef-
fet de gigantisme à l'image. Apparaissent 
un à un les acteurs de ce cirque, que l'on 
devine a juste titre hors de l'ordinaire. 
Rien de tel pour que notre homme d'af-
faires sorte de sa morne torpeur. 

Imaginez le bonheur de cotoyer un 
chimpanzé, ou une dame dont le princi-
pal trait de caractère consiste à découper 
ses vêtements avec une paire de ciseaux! 
Mahurin se permet même un clin d'oeil à 
un clip qui l'a rendu célèbre, soit The Un-
forgiven de Metallica. Le p'tit vieux mai-
grichon, tout droit sorti d'un mauvais 
rêve, s'est en effet trouvé un emploi dans 
ce cirque! Bref, un clip beaucoup plus 
près du court métrage fantastique que du 
vidéoclip en soi. 

En ce qui a trait à New Order et Spoo-
ky, on a affaire à un travail minimaliste 
du réalisateur Richard Heslop. Un clip en 
noir et... mauve, avec quelques petites in-
cursions en couleurs et en animation 3-D. 
Attention aux adeptes du mal de coeur, 
tout ici se passe en accéléré. Côté scéna-
rio, rien de bien compliqué: deux gars se 
battent pour la même fille. Tout est mimé 
devant la caméra, par des comédiens forts 
en grimaces. On a l'impression d'assister 
a un vieux film de l'époque du cinéma 
muet, avec un humour du genre slapstick. 
Les deux comédiens en viennent donc 
aux coups, se tapent sur la margoulette. 
Le grand gagnant épouse Madame. Ils se 
marièrent et eurent beaucoup de mar-
mots. 

Pendant ce temps, l'autre bonhomme 
se paye une méchante déprime dans les 
bras du curé! Vous aurez compris que ce 
n'est pas tant le propos qui séduit, que la 
façon de jouer des comédiens. Des grima-
ces en accéléré ça donne toujours un effet 
comique. Après un premier visionne-
ment, il n'est pas évident qu'on a saisi 
l'histoire. On reste plutôt ahuri par la 
quantité de plans qu'on vient d'ingurgi-
ter. 

On ne regarde pas le clip de Alice in 
Chains de là même façon que celui de 
New Order. No Excuses est plus paisible, 
avec de belles images et une bonne toune. 
Spookyest beaucoup plus dépouillé, mais 
on y sent du dynamisme. Et il sauve une 
chanson qui est loin d'être la meilleure 
de New Order. Deux extrêmes. 

N O U V E A U T É S 
• Ces nouveautés seront diffusées, ce 
soir à 19 h, dans le cadre de l'émission 
Vidéo Plus, animée par Marc Coiteux. 
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Si je te 

lisais ai si 
reviens 

c The 
Scorpions 
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Too many cooks 
Turning 
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A certain 
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Ceux qui 
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Johanne Blouin 
De la main 

gauche 

David Bowie 
Buddha 

Suburbia 

De l'usage du pourboire 
DANIELLE BONNEAU 

• Donner un pourboire est souvent em-
bêtant. On ne voudrait surtout pas avoir 
l'air pingre... 

Au restaurant, du moins, il semble y 
avoir un consensus: il est généralement 
de bon ton de donner 15 p.cent du 
montant de la facture, avant rajout des 
taxes. Si I on a été satisfait du service, 
évidemment. 

«Il n'y a aucune réglé écrite nulle 
part, indique Richard Leblanc, agent 
d'information à l'Association des res-
taurateurs du Québec. Mais on s'entend 
sur cette somme. Ce n'est pas une obli-
gation, mais on laisse savoir, de cette fa-
çon, qu'on a apprécié le moment passé 
dans rétablissement. Si les clients, par 
contre, n'ont pas aimé un plat ou le ser-
vice, ils peuvent en laisser moins pour 
signaler leur mécontentement. Si 15 
p.cent de la note équivaut à 6 $. ils peu-
vent ne donner que 4 $.» 

Selon la Loi sur l'hôtellerie, ceux qui 
reçoivent habituellement des pourboi-
res travaillent dans un établissement 
hôtelier, un restaurant ou un terrain de 
camping et de caravaning. Leur salaire 
minimum, qui est maintenant de 5,13 $ 
l'heure, est moins élevé que le salaire 
minimum régulier, s'élevant à 5,85$ 
l'heure. Le pourboire est donc une par-
tie importante de leur salaire. 

Antonio Machado, serveur au restau-
rant Il Campino, l'admet sans ambages: 
les pourboires sont très importants. 
«C'est notre gagne-pain. Le salaire de 
serveur est minime, on a besoin des 
pourboires pour vivre.» 

lean Rochette, barman depuis 22 ans, 
est aussi catégorique: il ne vit qu'avec 
ses pourboires. Il travaille trois soirs par 
semaine (22 heures)au Passeport et son 
salaire net s'élève à peine à 84$. S'il est 
malade une journée, il n'a ni salaire ni 
pourboires. Ses vacances, en somme, il 
les prend à ses frais: sa paie de 4 p.cent 
est d'environ 180$. Adorant son mé-
tier, il fait donc tout ce qu'il peut pour 
bien servir ses clients... et faire de bons 
pourboires. 

«Il faut être un peu guidoune, admet-
il en riant. Si j'ai le temps, j'allume la 
cigarette de la fille assise en face de moi, 
je donne des allumettes à ceux qui en 
cherchent. Je sais exactement ce que 
boivent les habitués et je sors leur bière 
dès qu'ils arrivent. |e sais, aussi, que tel-
le fille prend sa vodka tonique avec une 
lime, et telle autre, avec trois citrons. 
Cela fait partie du service. » 

Le fait de recevoir des pourboires le 
motive. Plus sa soirée est bonne, plus il 
va travailler. Et, oui, finira-t-il par ad-
mettre, il est un peu influencé par les 
pourboires qu'il reçoit. 

Combien, donc, devrait-on donner au 
barman? Généralement, entre 10 et 20 
p.cent du coût du verre, indique-t-il. 
Mais tout dépend des consommations 
commandées. «Faire un zombie exige 
plus de travail que verser une bière, dit-
il. Un zombie est composé d'un mélange 
de rhum, de jus et de grenadine, et on 
ajoute dans le verre des fruits et une 
paille. Or, certains vont donner 50 cents 
de pourboire pour un zombie, tandis 
que leur voisin va donner un pourboire 
d'I $ pour une bière.» 

Pour ceux qui paient par carte de cré-
dit, M. Rochette suggère de calculer le 
pourboire en fonction du nombre de 
consommations commandées et non en 
fonction du total de la facture. Surtout 
lorsque la bière, par exemple, est ven-
due moins cher au début de la soirée. 

Est-ce suffisant? 

«Sur une facture de 
70 $, j'ai déjà vu des 
gens donner 5 $ de 
pourboire. Cela ne 
fait que 8 p.cent.>. 

Le pourboire est 
le résultat final des 
attentions portées 
aux clients durant 
tout le service, de 
l'accueil jusqu'à la 
porte , sou l i gne 
Claude LaFrenière, 
chef de départe-
ment et professeur 
au département de 
technique de res-
taurant à l'Institut 
de tourisme et d'hô-
tellerie du Québec. 

belon lui, les gens 
ne jugent pas de fa-
çon ob jec t ive la 
qual i té du service 
qu'ils ont reçu. «Ils 
la issent souvent 
trop de pourboire 
pour un piètre ser-
vice et pas assez 
pour un service excellent, fait-il remar-
quer. Mais il y en a très peu qui vont se 
lever de table sans rien laisser. » 

Gustav Bamatter, vice-président exé-
cutif de l'Association des hôtels du 
Grand Montréal, estime de son côté que 
les clients des restaurants font plus at-
tention qu'avant au pourboire qu'ils 
laissent, pour vraiment récompenser 
l'attitude de la personne qui a fait le ser-
vice. 

Les gens donnent en moyenne de 12 à 
15 p.cent de la facture, avant taxes, dit-
il. Si le service est vraiment extraordi-
naire. ils vont donner 15 p.cent. Et lors-
qu'ils ont bu une ou deux bouteilles de 
vin assez chères, ils vont calculer 15 
p.cent de la facture en excluant le vin et 
donner 5 $ de plus par bouteille. 

«Cela ne demande pas plus d'efforts 
pour ouvrir et servir une bouteille de 
Dom Pérignon qu'une Cuvée des Patrio-
tes, dit-il. Et cela gonfle la facture de fa-
çon artificielle.» 

M. LaFrenière estime qu'il faudrait 
évaluer la qualité du service en fonction 
de ses besoins spécifiques. Le midi, par 
exemple, les gens désirent souvent se 
faire servir rapidement, avec le sourire. 
Si c'est ce qu'ils ont obtenu, ils peuvent 
laisser un aussi bon pourboire, toutes 
proportions gardées, que le soir, où ils 
ont le temps de parler, passent quatre 
heures et demie à table et reçoivent 
plein de petites attentions. 

Ne pas être trop avare 
Louise Masson, directrice du service 

de courtoisie Beaux Gestes, donne des 
cours pour montrer aux gens comment 
se comporter à table. Mariée à un diplo-
mate pendant 27 ans, l'étiquette n'a au-
cun secret pour elle. 

«Le pourboire sert a avoir un meil-
leur service, estime-t-clle. Il ne faut pas 
être trop avare. Car on le regrette après. 
Ceux qui donnent moins sont mal consi-
dérés. Et moi, j'aime beaucoup qu'on 
me considère bien. |e veux avoir des 
égards quand je suis seule, mais aussi 
quand je suis avec des amis. Au restau-
rant, j'ai ainsi une bonne table, près de 
la fenêtre. Et chez le coiffeur, je n'at-
tends jamais!» 

Parlons-en, justement, du coiffeur. 

«En principe, lorsque c'est le proprié-

taire qui nous coiffe 
ou fait la couleur de 
nos cheveux, on ne 
devrait jamais lui 
laisser de pour-
bo i re . Ma is si le 
coiffeur est un em-
ployé, on peut lui 
laisser entre 2 $ et 
3 $. Et à la personne 
qui nous fait notre 
s h a m p o o i n g , on 
peut donner entre 
1 $ et 2 $ , selon 
qu'elle nous donne 
un massage ou non. 

«Moi , j'adore me 
faire masser la tête. 
Si on me fa i t un 
shampoo ing ordi-
naire de 5 ou 10 mi-
nutes, je vais don-
ner 1 $. Mais si on 
me masse la tète 
pendant 20 minutes 
pour me faire plai-
sir, je vais augmen-
ter la mise.» Si le 
coiffeur fait égale-

ment le shampooing, elle additionne les 
deux montants. 

À l'hôtel, par ailleurs, elle recomman-
de de donner 2 $ ou 3 $ au valet qui 
transporte les valises. 

«Si on veut avoir un bon service tout 
au long de notre séjour, il faut bien arri-
ver dans un hôtel. Et 3 $f ce n'est pas la 
fin du monde! Évidemment, cela dé-
pend si on a cinq ou six valises et trois 
tonnes de vêtements. Mais à New York, 
pour faire transporter une ou deux vali-
ses, il faut donner 5 $ ou 6 $. C'est le 
pire endroit au monde.» 

Georges Bouissière, chef concierge ù 
l'hôtel Le Méridien, au Complexe Des-
jardins, connaît bien les us et coutumes 
de l'industrie hôtelière. 

Le portier est la première personne 
qu'on rencontre lorsqu'on arrive en voi-
ture. indique-t-il. On sait quel accueil 
on aura par son sourire et sa façon de 
nous dire bonjour. On peut lui donner 
I $ ou 2 $, suggère-t-il. 

Le pourboire régulier d'un bagagiste, 
par ailleurs, est d'I $ par valise. «Évi-
demment, si les valises pèsent 15 kilos et 
qu'il doit les porter sur une bonne dis-
tance, ce pourra être un peu plus.» 

Le bagagiste n'est pas seulement un 
porteur, explique-t-il. Il présente ce que 
l'on trouve dans la chambre, explique 
comment fonctionne la chambre de 
bains et donne de l'information. 

Le voiturier, de son côté, reçoit habi-
tuellement 1 $ par voiture. 

« Il faut juger selon la situation. S'il 
doit marcher 10 minutes par grand 
froid, qu'on l'appelle à l'avance et qu'on 
trouve la voiture toute chaude, en bas, 
cela peut valoir un peu plus. Mais c'est 
rare que les gens ne lui donnent rien. Ils 
apprécient le service qu'il rend.» 

Les clients qui sont satisfaits du tra-
vail de la femme de chambre, par ail-
leurs, peuvent lui laisser de 75 cents à 
1 $ par jour, précise-t-il. 

Et au restaurant, si un sommelier a 
pris le temps de bien expliquer les vins 
et de donner des conseils, il suggère de 
lui donner, de main à main, environ 10 
p.cent de la valeur des bouteilles de vin 
consommées. 

De l'avis de plusieurs, d'ailleurs, dans 
un grand restaurant, il semble de bon 
ton de donner, en tout, un pourboire re-
présentant 20 p. cent de la facture 
(avant taxes, toujours). 

Évaluer la situation 
M. Bouissière, qui est également le 

président des Clés d'Or du Québec, une 
association qui regroupe environ 5000 
concierges à l'échelle mondiale, souli-
gne que le concierge est la personne-res-
source dans l'hôtel. C'est lui qu'on va 
voir lorsqu'il n'y a plus de place au res-
taurant où on désirait aller ou au théâ-
tre. 

«Avec lui aussi, il faut évaluer la si-
tuation, dit-il. S'il a juste donné la mé-
téo, un sourire est suffisant.» 

Le pourboire n'est pas un dû, precise-
t-il. «C'est une reconnaissance pour un 
travail bien accompli. Il ne faut pas que 
les employés s'attendent à recevoir un 
pourboire de tous les clients. Car lors-
que le pourboire devient un salaire, cela 
rend les gens cupides. Ils en veulent tou-
jours plus.» 

À l'occasion, des clients de l'hôtel lui 
font des cadeaux pour le remercier. Il se 
souvient notamment de cet homme qui 
s'est rappelé, un matin, que c'était l'an-
niversaire de sa femme. Le hic : elle était 
à Paris et lui, à Montréal. Il a demandé a 
M. Bouissière de lui faire parvenir pour 
1000$ de roses, avant une certaine 
heure. C'était capital, sinon elle n'ouvri-
rait pas la porte. Heureux de voir que 
tout avait été fait dans les délais voulus, 
il a laissé avant son départ une belle boi-
te contenant un kilo de chocolats Lady 
Godiva sur le bureau du concierge! 

« Cela a été très apprécié, dit M. Bouis-
sière en souriant. Tout le monde s'est 
régalé cette journée-là. » 

Portiers et chauffeurs de taxi 
D'autres personnes sont susceptibles 

de recevoir des pourboires. Pensons, par 
exemple, aux chauffeurs de taxi. 

Il n'y a pas de règle établie, souligne 
Gilles Léveillé, président de la Ligue de 
taxis de Montréal, qui regroupe 3000 
membres et 4000 taxis. 

«C'est à la discrétion des clients, dit-
il. Mais la plupart laissent un pourboire 
variant de 10 à 12 p. cent. La politesse 
du chauffeur, la qualité du véhicule, le 
service offert et la distance parcourue 
sont tous des éléments qui entrent en li-
gne de compte.» 

En ce qui concerne les livreurs de res-
taurant, Louise Masson estime qu'ils 
méritent un pourboire équivalant à 15 
p.cent de la facture (avant taxes, tou-
jours). 

«C'est un service que je trouve très 
pratique, indique-t-elle. Tout se paie, 
aujourd'hui.» 

Et les portiers? Certains établisse-
ments tolèrent que des pourboires leur 
soient versés tandis que d'autres sont 
strictement contre cette pratique et peu-
vent aller jusqu'à congédier un portier 
qui se serait laissé soudoyer. 

«Sinon, les gens ayant payé un pour-
boire entrent et les autres restent de-
hors, explique lean Rochette, barman 
au Passeport, dont la politique interdit à 
ses portiers d'accepter des pourboires. 
Ce ne serait pas juste. » 

Évidemment, lorsqu'il est question de 
pourboires, tout est relatif. Tous n'ont 
pas les moyens du sultan Hassan Bol-
kiah, de Brunei, qui a laisse un pour-
boire de 170 000$, l'automne dernier, 
aux employés de l'hôtel cinq étoiles 
Four Seasons, situé sur le littoral chy-
priote. Il y avait passé quatre nuits, pen-
dant le sommet des dirigeants du Com-
monwealth, avec sa suite de plus de 50 
personnes et avait occupé trois étages. 
La note, elle, s'est élevée a environ 
500 000 $. Le pourboire, partagé entre 
les 320 membres du personnel de l'hô-
tel, représente 34 p. cent de la facture. 
O n ne pourrait certes pas l'accuser 
d'être avare! 
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^ Retrouvailles • ic 

Des familles... 

A l i l e s g r a n d e s r e t r o u v â m e s t 

Qui n'a pas eu un jour ce désir proustien de retrouver ceux qu'il avait connus jadis, comme a la recherche du temps 
perdu. Ici des eleves qui veulent se revoir autour de leurs maîtres, là une chorale qui cherche ses anciens, là encore des 
familles qui remontent aux sources. Voir Retrouvailles ci-contre. oess.n oan.ei oumont 

Votre communique 
doit comporter : 
le nom de l'organisme, 
levenement. la date, 
l'heure, le lieu, le télé-
phoné ET le cout de l'ac-
tivité. 

La date limite pour rece-
voir votre communique 
pour le jeudi est le mardi 
midi. Et pour la rubrique 
du lundi, c'est le jeudi 
matin 

^ Jeudi 3 

Miyuki Tanobe 

Saluons la Journee 
internationale de la 
femme en vous 
présentant cette 
peintre qui sera de 
l evenement «Pein-
ture en direct» le 
samedi 5 mars. 

Voir Femmes. 

• Rencontre avec écrivain. La bibliothè-
que de lïle-des-Moulins vous invite a ren-
contrer Francine Ouellette, auteure de 
- Au nom du pere et du fils • Le Sorcier • 
et ' Le grand blanc ce jeudi a 14 h au 855 
lle-des-Moulins. Terrebonne. Entree gratui-
te Inscription obligatoire au 471-4042. 

P S La même Francine Ouellette se trou-
ve ce soir a 18 h 30. a la maison de la cultu-
re Plateau Mont-Royal, invitee de Loisir lit-
téraire du Ouebec Rens. : 252-3033 ou 
872-2266 
• Rencontres astrales. Le Regroupement 
des séparés et divorces de l'ouest, hom-
mes et femmes, vous invite a sa rencontre 
du jeudi 3 mars. 19 h 30 au CLSC de Pierre-
fonds. 13 800 boul. Couin Ouest. Le theme 
de la soiree. • Rencontres astrales avec 
Lionel Chayer. Entree. 6 S Rens.: 684-
5366. repondeur. 

• Conférence. Magie et sorcellerie, avec 
Catherine Cuillerme. dans le cadre de la sé-
rie de conférence du mois de mars portant 
sur r- Art. vie et magie : hier et aujour-
d hui ce jeudi a 19 h 30 a Nouvelle Acro-
pole. 1631 St-Denis. Entree. 10$. Rens.: 
848 0553. 
• Conférence. Cuerison spirituelle et invo-
cation des saints, avec Charles-Rafael 
Payeur ce jeudi a 20 h a la salle NM-510. au 
1205 rue St-Denis. Organisée par le centre 
Hermetica. Entree. 7.50 S. 5 S étudiants. 
Rens. : 256-9654. 
• Conférence. Conférence intitulee • Teil-
hard de Chardin aujourd hui • avec Guy-
Marie Bertrand, c.s.c., ce jeudi a 20 h a la 
salle Cesu. 1200 de Bleury. Entree. 5 S. gra-
tuit pour les étudiants avec carte. Organi-
sée par le Centre Teilhard. Rens. : 523-
6966 

• Vendredi 4 
• Salon des vins, bieres et spiritueux. Ce 
salon se tient sur le theme « Un monde de 
grandes découvertes • les 4. 5 et 6 mars a 
compter de 12 h. au Palais des congres de 
Montréal, présente par I Association du 
Ouebec des agences de vins et de spiri-
tueux. en collaboration avec Sélections 
mondiales 1994 et la Société des alcools 
du Ouebec. 

Plus de 40 pays producteurs y sonts pré-
sents Mini-conferences. ateliers, dégusta-
tion. etc. Entree. 10 $ Rens. : 523-2757 
• Soiree-spaghetti. Soiree-spaghetti ce 
vendredi 4 mars a compter de 17 h 30 au 
1710 rue Beaudry. Suivra une performance 
du comedien Marco Ledezma qui campe un 
latino-américain a la recherche d'un em-
ploi et qui fait part de ses appréhensions 
et de ses experiences. Une discussion sui-
vra. animee par Ana LUisa Iturriaga de Oue-
bec Multi-Plus. La soiree se termine par 
une danse sociale. Cratuit sauf le repas. 

99 e. Organisée par le Comité social Cen-
tre-Sud Rens. : 596-4440. 

• Festival d horreur. La Maison des jeunes 
de Pierrefonds. centre d'activités pour les 
12 a 17 ans. invite a son festival de I hor-
reur ce vendredi de 19 h a 23 h au Centre 
civique de Dollard-des-Ormeaux. Entree. 
1 S. Rens. : 683-4164. 

• Enjeux des cultures et culture de déve-
loppement. L'Institut interculturel de 
Montréal organise une table ronde « En-
jeux des cultures et culture de développe-
ment qui traitera du nouveau champ des 
perspectives alternatives sur le développe-
ment 

S adresse a toute personne interessee 
par les questions de solidatie internationa-
le et de relations interculturelles. En fran-
çais et en anglais. 

Ce vendredi a 19 h au 4917 Saint-Urbain. 
Coût : 5 S et 3 S pour les étudiants et sans-
emploi. Inscription au 288-7229. 

• Samedi 5 

• • • • • • • • • • 

Responsable 
de la rubrique : 
Colette lafreniere 

t 

• Bazar. Bazar en fleurs au profit de la pa-
roisse St-Alphonse d Youville. le jeudi 3 et 
le vendredi 4 mars de 18 h a 21 h. le same-
di 5 mars d e 1 0 h a 1 6 h a l a paroisse. 570 
Cremazie Est ou 8550 St Gérard Livres, 
disques, cassettes, ustensiles vaisselle, lin-
ge de maison, vetements... 

• Bazar. Bazar au profit de la paroisse, le 
vendredi 4 mars de 16 h a 21 h et le same-
di 5 mars de 9 h a 17 h au sous-sol de l'egli-
se St-Charles de Montréal. 2115 rue Cen-
tre. Pointe Saint-Charles. Rens. : 932-5335. 

j 

• Journee de la musique de chambre. Le 
Conservatoire de musique tient une • jour-
nee de la musique de chambre • ce samedi 
5 a compter au 100 rue Notre-Dame Est. 
L entree est gratuite. Rens. : 873-4031. 

Voici le programme : 
- 9 h Beignes et cafe au son de la musi-

que de chambre dans le hall d entree 
- 9 h 30. Classes de maîtres. 
-12 h 30. Concert avec le Quatuor Clau-

de dans des oeuvres de Beethoven. 
-14 h. Concert du Miami Wind Quintet. 
-15 h. Cantate et airs de J.-S. Bach avec 

ensembles d instruments et de voix sous 
la direction de Mireille Lagace. 

• 16 h. Ouand les chanteurs s'en melent. 
• 20 h. Concert-gala avec le Cuivres a 

cinq plus, le Miami Wind Ouintet, Jerome 
Lowenthal au piano, et Kathleen Winkler 
au violon. Oeuvres de Plog. Jean Français, 
Ravel et Schubert. 

• Pèche sur la glace. La Maison des jeunes 
de Pierrefonds invite les 12 a 17 ans a une 
sortie au lac Saint-Louis pour faire de la 
peche sur glace ce samedi de 9 h a 16 h. 
Rendez-vous a la Maison des jeunes avant 
9 h. au 4855 boul. des Sources. Pierre-
fonds. Coût : 5 S. Inscription au 683-4164. 

• Atelier de badminton. Le Pavillon d édu-
cation physique (PEP) du College de Mai-
sonneuve offre un ateliler de badminton 
afin de corriger vos mouvements, connaî-
tre les règlements et les rudiments de la 
technique. Ce samedi de 10 h a 16 h au 
3800 rue Sherbrooke Ouest. Coût : 25 $. 
Inscrivez-vous au 254-7131 poste 4184. 

• Conférence. Conference-dialogue intitu-
lee - Mystere d'amour • par le pere Benoit 
Lacroix, o p. ce samedi a 15 h au monaste-
re Saint-Albert-le-Grand. 2715 chemin de 
la Cote Ste-Catherine. Autobus 129 ou 51 
ou métro U de M Dans le cadre des Same-
dis de la foi. Contribution suggéree. 3 S. 
Rens : 521-1587. 

• Soiree des vétérans. Le président des 
Vétérans belges. Jean Cloot, invite les 
combattants belges, canadiens et fran-
çais. a fraterniser lors d'un souper dansant 
ce samedi 5 mars a 18 h 30 au 452 rue 
Notre-Dame Est. Coût. 15 S par personne. 
Reservez au 365-6067. 

• Soiree de danse. Le Cercle du Grand Duc 
vous invite a sa soiree de danse pour tous 
ce samedi a 20 h au 11 121 rue Salk. En-
tree. 5 S. Cuisine maison sur place, tout a 
moins de 1 S. Réservation au 326-6355 
après 16 h 30 

• Pour une bonne cause. Spectacle benefi-
ce donne par Lucie Bruneau, Jean-François 
Duquette et Serge Tanguay. pour la Fonda-
tion Sida Aide Directe Montréal, ce samedi 
a 20 h a la Maison d art Fra Angelico. 1320 
rue Wolfe Au programme, des chansons 
du repertoire français et québécois des an-
nées 60 ou 70. Entree gratuite mais ins-
cription au 528-4314. Don en argent ap-
précie. 

• Concert. L ensemble Vents d ici donne 
un concert ce samedi a 20 h a r eglise 
Saint-Stephen. a Chambly. 

Trio: François Gosselin a la flûte. Lawren-
ce Charge, hautbois. Rachel Menard a la 
clarinette Repertoire ragtime et classi-
que Entree, 10$. parterre. 5 S balcon et 
gratuit pour les 14 ans et moins 

• Soiree western. Monovie Ahuntsic invite 
toutes les personnes seules a sa soiree de 
danse style western ce samedi a 20 h au 
10 007 rue Parthenais. Buffet a la fin de la 
soiree. Entrée, 7 $. Rens : 388-9664 

• Soiree de danse. L association Amitiés 
Nouvelles Lasalle invite les personnes 
monoparentales a sa soiree de danse ce sa-
medi a 20 h au Centre récréatif, 707, 75e 
avenue. LaSalle Entree. 7S. Rens.: 366-
3110 Helene ou Louise au 366-8834 

• Soiree de danse. Les Vif-Argent tiennent 
une soiree de danses sociales (soiree du 
sud) ce samedi a 20 h au Centre Pierre-
Charbonneau. 3000 rue Viau Entree 7 $ 
Rens : 323-4227 ou 389-5895. 

• Choeur en concert. Le choeur MRC don-
ne son concert • Pays qui m'en chantent 
evocateur de six pays, ce samedi a 20 h a 
I eglise Ste-Gemma. 2555 rue Holt près 
d Iberville. Billets. 15 S. Rens. : 722-0084 

J 

• Tango. Les danseurs de la compagnie 
Tango libre executercnt plusieurs choré-
graphiés originales et le pianiste Martin 
Labbe interprétera des pieces solo. Apres 
le spectacle, le public est invite a poursui-
vre la soiree en dansant sur les plus beaux 
airs de tango argentin. Ce samedi a 21 h au 
Theatre de l'esquisse. 1650 Marie-Anne 
Est Entree 7 S Rens. : 527-5197 
• Tour de chants. Le Cafe chretien Centre-
Sud invite les jeunes au spectacle de 
chants au profit des ieunes du centre-ville, 
avec le groupe de Ginette Desroches, de 
St-Felix-de-Valois. le samedi 5 mars a 21 h 
au 1471 Ste-Catherine Est. métro Beaudry. 
Entree libre Rens. : 522-7156. 

• Bazar. Bazar au profit de la paroisse St-
Georges de Longueuil pour ses organismes 
communautaires, les samedi 5 mars de 
10 h a 19 h et dimanche 6 mars de 10 h 30 
a 16 h au sous-sol de l'eglise, 700 rue Pre-
fontaine. 

^ Dimanche 6 
• Défi forestier. La Société de l'île Notre-
Dame vous invite au défi forestier au cours 
duquel une vingtaine de bûcherons mesu-
reront leur talent dans des disciplines 
comme le godendart. la sciotte. le jack & 
jill. le lancer de la hache... Ce dimanche de 
11 ha 15 h. 

De passage dans les îles, profitez-en 
pour pratiquer vos activités hivernales 
preferees. Rens. : 872-6093. 
• Conférence. Les J.A.M du Musee des 
beaux-arts vous invite a une conférence 
• La ville de Jerusalem • donnee par Jean-
Claude Planchard. ce dimanche a 11 h a 
l'auditorium Maxwell-Cummings du mu-
see. 1379 Sherbrooke Ouest. Entree: 8$. 
Rens : 285-1600 
• Inauguration du Mois de I animation. La 
galerie Image par image vous invite a 
I inauguration du mois de l'animation en 
présentant les oeuvres de cinq cineastes -
Bornstein. Hinton. Lang. Sawadogo et 
Fried Vernissage en presence de ces ma-
giciens de I image qui vous parleront de 
leur metier. ce dimanche 6 mars de 13 h a 
18 h au Complexe du canal de Lachine, 
4710 St-Ambroise. Montréal. 

Autrement, la galerie est ouverte le jeu-
di et le vendredi de 17 h a 21 h. le samedi 
et le dimanche de 10 h a 18 h. 
• Conférence. Dans le cadre des Belles Ma-
tinées de l Universite de Montréal, confé-
rence intitulee • Le trafic des reliques au 
17e siecle • par Dominique Deslandres, ce 
dimanche a 13 h 30 a I auditorium Max-
well-Cummings du Musee des beaux-arts, 
1379 Sherbrooke Ouest. Entree : 15 S. 
Rens : 285-1600. 
• Conférence. Conférence intitulee • Les 
relations amoureuses constantes • avec Jo-
sette Ghedin Stanke. ce dimanche a 14 h a 
I ecole Vincent d indy. 628 chemin de la 
Côte Ste-Catherine. Entree. 13$. Dans le 
cadre de la serie Rencontres avec des 
gens remarquables' organisée par le maga-
zine Guide Ressources. Rens. : 847-0060. 

• Concert. Concert d'orgue et hautbois 
par Dominique Lupien et Helene Dery ce 
dimanche à 14 h 30 a I eglise St-Jean-de-
Matha de Montréal. 2700 rue Allard. métro 
Monk et autobus 78. Entree gratuite et 
contribution volontaire. Au programme, 
sonates de Bach et autres. Rens : 768-
2549 
• Visite au musee. Le Musee d art contem-
porain vous invite a une visite de l'exposi-
tion • Robert Doisneau. une rétrospec-
tive avec Marie Laberge. ecrivaine et 
comedienne, qui commentera certaines 
oeuvres de l'exposition. 

Ce dimanche 6 mars. 15 h. Entrée libre. 
Rendez-vous au 185 Sainte-Catherine 
Ouest Rens. : 847-6226 
• Conférence. La vie et renseignement de 
Jésus, serie de conférences les quatre di-
manches de mars, a compter du 6 mars 
donc, de 16 h a 17 h a l'Hôtel Maritime, 
1155 rue Guy Entree gratuite. Organisée 
par un qroupe de chretiens Rens : 1-800-
361-7917. 
• Conférence. Conférence intitulee • Dia-
logue sexuel • avec Mark Powers. théra-
peute en relation d'aide, ce dimanche 6 
mars a 20 h a l'auberge de l'Oratoire. 3840 
chemin de la Reine Marie. Entree. 5 $. Or-
ganisée par Les Suivis VIV. Rens : 525-
1296. 
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• Barrette. Toutes les personnes de ce pa-
tronyme. et alliés, interessees a participer 
au rassemblement des Barrette qui se 
tiendra les 29 et 30 juillet dans la région 
de l Outaouais sont priees d ecrire a l'Asso-
ciation des Barrette d'Amerique. C.P. 6700 
Sillery G1T 2W2. Ou, Gaétan Dumais au 
514-871-6648. Philippe Barrette 418-628-
5446 ou Gérard Barrette au 819-568-8884. 

• Cadieux. L'Association des Cadieux 
d'Amerique organise un voyage en France 
du 2 au 16 septembre prochain et invite 
tous les Cadieux. leurs allies et amis, à par-
ticiper a ce voyage. Inscription et rensei-
gnements au 514-274-4464 ou Iberville au 
514-346-5205. 

A 
• Falardeau. Les Falardeau du Canada ont 
mis sur pied une association appelée " Le 
Clan Falardeau • afin d organiser une ren-
contre pour marquer le 300e anniversaire 
de l'arrivee de leur ancêtre commun. Guil-
laume. en Amérique. Ce grand rassemble-
ment aura lieu les 25 et 26 juin 1994 a 
Charlesbourg. ou s'était installé Guillaume 
en 1694. Les personnes intéressees peu-
vent obtenir plus d'information en appe-
lant Carie au (514-696-7705) ou Gilles au 
(514-425-4528) Falardeau. 

• Lavergne. L Association des familles La-
vergne organise un voyage en France, au 
pays des ancetres Laurent. François et Am-
broise Lavergne. du 17 au 30 septembre 
Rens.: 514-321-4687. 418-652-0393 ou 
819-535-2949. 

• Monet. Monette. Boismenu et Boisvenu. 
L Association de famille regroupant les 
descendants et les descendantes de ces 
familles prévoit différentes activités au 
cours de 1994. 

Les personnes interessees a se joindre a 
r Association des descendants des Monet 
et Monette d'Amerique sont invitees a te-
lephoner a Roger au 514-669-6067, Robert 
au 514-355-0467 ou Alain 514-432-4439. 
L'adresse : 8300 rue Sherbrooke Est. app. 
503. Montréal H1L6K9. 

• Racette. Tous les Racette, les personnes 
apparentees ainsi que leurs amis sont invi-
tes a un grand rassemblement des familles 
Racette d Amérique les 27 et 28 août a St-
Augustin de Desmaures, près de Quebec 
Cout : 20 S incluant repas et activités, 
10 S enfants de moins de 9 ans II faut con-
firmer sa presence avant le 30 juin et faire 
parvenir ses frais d inscription au secrétai-
re de l'association ainsi : Dr Claude Racet-
te. 8162 Saint-Hubert, bureau 101. Mont-
réal H2P 1Z2. Rens : 753-7272 Jacques 
Racette. Joliette. 

... et des anciens 
• Abitibiens. L'Association des anciens 
Abitibiens vous invite a la cabane a sucre 
le samedi 19 mars a compter de 17 h. 
Rens. : Jean-Philippe Baumann. 621-3296. 

• Acadiens. Retrouvailles 94" convie les 
Acadiens et Acadiennes et les amis de 
I Acadie de partout a un un congres mon-
dial acadien qui se tiendra du 12 au 22 
août dans la région du sud-est du Nou-
veau-Brunswick. berceau de I Acadie 
moderne. 

Pour connaître le programme de ces 
grandes retrouvailles, adressez-vous au: 
Comité organisateur du congrès mondial 
acadien. responsable de Retrouvailles 94 -
Rencontre de familles. 705 rue Amirault. 
Dieppe. Nouveau-Brunswick E1A 1E9. Tel : 
506-388-9494. fax 506-854-1755. Ou a la 
Fédération acadienne du Ouebec. ici a 
Montréal, au 527-2127 

• ACEF du Nord. Dans te cadre de sa soirée 
20e anniversaire. I ACEF du Nord de Mont-
réal lance une invitation aux anciens mem-
bres et a tous ceux et celles qui ont parti-
cipe. depus sa fondation, aux activités de 
I organisme. Veuillez contacter l'ACEF au 
277-7959 avant le 16 mars. 
• Diplôme-e-s de l'Universite de Sherbroo-
ke. L'Association des diplômés et diplô-
mées de I Université de Sherbrooke de la 
région de Montréal invitent tous ses mem-
bres a une avant-première des Grands Ex-
plorateurs • Safari polaire en Arctique » 
avec Alain St-Hilaire. réalisateur, qui com-
mentera ses trois annees de presence en 
Arctique, le jeudi 10 mars a 19 h 30 a la 
salle Marie-Gérin-Lajoie de l'UQAM. Rens. : 
819-821-7651 a frais vires. 

• Paroisse Sainte-Louise de Marlllac. Lon-
gueuil. A l'occasion du 40e anniversaire de 
sa fondation, la paroisse Sainte-Louise-de-
Marillac de Longueuil invite tous les parois-
siens. anciens et nouveaux, a participer a 
la messe du jubile le dimanche 13 mars a 
10 h 15, 958 rue Joliette, présidée par le 
vicaire episcopal. Mgr Georges Milot. Vin 
d honneur suivra. Rens. : 677-1189. 
• Paroisse Sainte-Louise de Marlllac. 
Montréal. A l'occasion du 40e de fondation 
de la paroisse Sainte-Louise-de-Marillac de 
Montréal, tous les paroissiens anciens et 
nouveaux sont invités a une messe celé-
bree par Mgr Turcotte, le dimanche 15 mai 
a 11 h au 7901 rue Ste-Claire. suivie d'un 
repas a la salle paroissiale. Inscrivez-vous 
au 352-3872 après 18 h au plus tard le 1er 
avril. 
• Polyvalente Cure-Mercure. Tous les étu-
diants qui ont frequente la polyvalente 
Cure-Mercure de St-Jovite sont invites a 
participer a une journee de retrouvailles 
qui aura lieu le samedi 14 mai a compter 
de 15 h. dans le cadre des fêtes du 25e. 
Rens : Hélene Paquette au 963-0867. 

• Polyvalente de Beloeil. On cherche a re-
trouver tous les eleves qui ont frequente 
les niveaux secondaires IV et secondaire V 
de la Polyvalente de Beloeil en 1969. annee 
de son inauguration, en vue d'une réunion 
qui marquera les 25 ans de cette promo-
tion spéciale, le 26 mars prochain a 
19 h 30 a la Polyvalente. Cout : 20 $. 
Rens. : Maryse Hardy au 467-0102. 
• Scouts. Si vous etiez chez les scouts 
edaireurs du Mont St-Louis entre 1978 et 
1983 ou chez les scouts de la paroisse St-
isaac Jogues entre 1983 et 1988, vous etes 
cordialement invites a une soiree dansante 
pour des retrouvailles avec cos anciens ani-
mateurs Robert Lefebvre et Marie-Claire 
Campeau. ce samedi 5 mars a 20 h. Confir-
mez votre presence au 332-3544. 
• Soldats en Normandie. 1944. A l'occa-
sion du 50e du débarquement en Norman-
die. la famille Legrand de Caen aimerait en-
trer en contact avec Lucien Fradet ou 
Fredet. bûcheron, Paul Larcher. Henri Pa-
geot ou Pigeot, tous trois d'un regiment 
d'entretien et Léo ou Léon Marion a pu 
etre tue aux environs de Caen. Ecrire a Ja-
mes P Henry. 424 rue S. Sugan, Granville. 
50400 France. Ou communiquer avec An-
tonio Gagnon au 514-653-6326. 
• Spirale Amitié. L association Spirale 
Amitié célébré cette annee son 20e anni-
versaire Un souper dansant aura lieu le 4 
juin. Tous les anciens membres sont invi-
tes a communiquer avec l association au 
766-1968. 

• Les Voix de I Etoile. La chorale Les Voix 
de l'Etoile fete ses 20 ans d existence et 
peur souligner l evenement. on recherche 
les anciens choristes des 20 dernieres an-
nees en vue d'une fin de semaine de re-
trouvailles • ateliers en pupitres, soirees 
retrouvailles, concert - les 14 et 15 mai a 
l'Epiphanie. Pour plus d'information. Pauli-
ne Frenette au 588-4232. 

^ Aussi 
• Fete au pays de lerable. Quatre sites 
vous attendent a l'île Notre-Dame dans le 
cadre de la Fete au pays de l erable : la 
maison des sucres, la sucrerie, la place de 
l erable et le sentier de la coulee. Du lundi 
au jeudi de 11 h a minuit, et du vendredi 
au dimanche de 10 h 30 a 2 h a.m jsuqu au 
27 mars. L'accès au site comme tel est 
gratuit. Mais les dégustations, repas et au-
tres coûtent quelque chose. Une réalisa-
tion des Productions Lacroix-Ouintal. 
Rens. : 866-2898. 

• Feerie des lumieres. Le zoo de Granby 
brille de tous ses feux tous les soirs de 
17 h a 22 h jusqu'au 6 mars avec plus de 60 
decouoes d animaux et personnages lumi-
neux installées sur le site enneige Les 
moins frileux du Jardin seront la ( phoques, 
animaux nordiques ). Fermeture des gui-
chets. 21 h. Stationnement gratuit. En-
tree, 5$. 3$. Rens : 372-9113. 

• Musique viennoise. L Orchestre Johann 
Strauss ( forme de 7 musiciens autrichiens ) 
présente un concert de musique viennoise 
ce dimanche a 14 h 30 a I eglise de Ste-
Agathe, rue Principale. Entree : 14 $. Dans 
le cadre du festival Hiver en Nord, qui se 
tient a Ste-Agathe jusqu'au 6 mars Rens. : 
819-326-8348. 

• Très jeunes entrepreneurs. Les Jeunes 
Entreprises se reuniront pour la 8e annee 
sur la Place du Complexe Desjardins dans 
le cadre d'une foire commerciale ou plus 
de 60 entreprises dirigées par des jeunes 
étudiants du niveau secondaire vanteront 
les mentes des produits de leur crû. 

Serviettes de bain. skis, sacs de voyage, 
jeux, casquettes, cartes de voeux, trousses 
de secours, horloges, chandelles parfu-
mées. t-shirts. voila ce que les jeunes ont 
cree et tentent de mettre en marche. 

Du 2 au 4 mars de 10 h a 17 h. Rens. : 
845-INFO 
• Festival de la paix. La corporation Mes-
sages de la paix, en collaboration avec les 
femmes croates, vous invite au Festival 
de la paix oui se tient le vendredi 4 mars 
de 16 h a 22 h et le samedi 5 de 9 h a 
13 h 30 (messe de clôture ). a I Oratoire 
Saint-Joseph 

Conférences, prieres, témoignage de 
conversion de I archiduchesse Milona de 
Habsbourg. Dans le but de sensibiliser les 
gens a la pnere et a l'aide humanitaire 
pour la Croatie et fa Bosnie-Herzegovine. 
Ouvert a tous 

à 

• Femmes 
• 5 mars - Les femmes du Mile-End font la 
fete. Le YMCA du Parc, les résidents et la 
bibliothèque du Mile-End vous invitent a 
voir et entendre les oeuvres de près de 20 
femmes artistes du quartier, pour la jour-
nee internationale de la femme. Il y aura 
aussi projection du film • Il y a longtemps 
que je t'aime • et discussion. Gratuit. 

Le samedi 5 mars a compter de 11 h 30 
a la bibliothèque. 5253 avenue du Parc, an-
gle St-Viateur. Rens. : 277-3323 (Mme Bas-
ka Seguin). 

• 5 mars • Peinture et sculpture en direct. 
Le Centre des femmes du Plateau Mont-
Royal lance son 3e evenement en direct 
sur le theme • Instant d'elles : reflets de 
multiples origines » dans le cadre de la 
Journee internationale des femmes. 50 ar-
tistes-femmes de diverses origines ethni-
ques seront la. et le comité d honneur est 
forme de Miyuki Tanobe. peintre. Huguet-
te Bouchard-Bonet. sculpteure et céramis-
te. Manon Blanchette. directrice des com-
munications du Musee d'art contemporain 
de Montréal. Guadelupe Vento. conseillere 
a la condition feminine au M.C.C.I. et Fran-
cine Grimaldi. journaliste. 

C samedi 5 mars de13ha19hau Palais 
des civilisations, au Marche Bonsecours. 
métro Champ-de-Mars. 350 rue Saint-Paul 
Est. Entree. 8 $ Rens. : 273-6892. 

• 6 mars • Des luttes et des rires. L Echo 
des femmes de la Petite Patrie invite les 
femmes du quartier et des environs a fê-
ter et célébrer la Journee internationale 
des femmes sur le theme • Des luttes et 
des rires • ce dimanche 6 mars à compter 
de 11 h au 6531 de Lanaudière. Brunch, ac-
tivités, rires et plaisirs. Confirmez votre 
presence au 277-7445. Une contribution 
de 2 $ serait appreciee 

• 6 mars - Femmes expose. 
La Galerie Entre Cadre s'associe a la So-

ciété canadienne du cancer pour son expo-
sition annuelle • Femmes expose compo-
sée d'artistes femmes de la releve 
quebecoise Cette exposition débuté le di-
manche 6 mars, dans le cadre de la Jour-
nee internationale de la femme Tout le 
mois de mars 

Vernissage le dimanche 6 mars de 13 h a 
22 h au 4897 boul. Saint-Laurent. Rens. : 
845-9650 

i 
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Arts et spectacles 

Télévision La première polonaise de 
La //ste de Schindler Pauvre Frank, «coupé» aux Grammy Awards célébrée à Cracovie comme 

LOUISE 
COUSINEAU 

énie, ou bien celui des Grammys était nul. 
alors, la voix de la belle Whitney était 

n s'extasie toujours sur 
la précision, le savoir-

faire et le grandiose des 

frands galas diffusés aux 
tats-Unis. Mardi soir, les 

Grammy Awards ont fait 
mentir la légende: on se se-
rait parfois cru à un gala de 

la télévision made in France. 

Le grand invité d'honneur de la soirée, 
Frank Sinatra, a été «flushé» inopinément 
alors qu'il venait à peine de commencer son 
discours. Il faut dire qu'il avait l'air d'avoir 
tout son temps, emvoyant un petit bec à sa 
femme dans les gradins, félicitant Bono de 
U2 pour son laïus de présentation (Bono, un 
Irlandais à l'accent délicieux, avait notam-
ment souligné que Frank est la preuve vi-
vante que Dieu est catholique), et voilà que 
bang, le réalisateur a envoyé des images de 
gagnants hors d'onde. 

On n'a jamais revu Sinatra. Au retour du 
bloc commercial, on était passé à autre cho-
se. Il semble qu'il ait été ovationné. 

• 

On a vu des lauréats déposer leur trophée 
par terre pendant qu'ils parlaient. La chan-
son d'ouverture de Whitney Houston était 
nettement moins bonne que son disque: ou 
bien l'ingénieur du son de son disque est un 

g: 
étouffée par l'émotion. 

Un peu plus tard, Aretha Franklin a fait 
une performance remarquable. Ou bien 
l'ingénieur du son s'était réveillé, ou bien 
Mme Franklin a une voix qui n'a pas besoin 
d'ingénieur. 

On a à peine vu notre Céline nationale, 
qui n'est montée sur la scène que pour faire 
une présentation en compagnie de deux col-
lègues. Elle a eu le temps de faire un petit 
salut à la caméra. 

Bye Céline. 

Louise Roy à la 
présidence de Télémédia 

• Mme Louise Roy, qui fut de 85 à 92 gran-
de pa t ronne de la 
STCUM vient d 'être 
nommée présidente de 
Télémedia Communica-
tions. Elle sera respon-
sable de la radio et des 
éd i t ions et basée à 
Montréal. 

À son départ de la 
STCUM. Mme Roy était 
devenue vice-présidente 
principale de La Lauren-
tienne. Mme Roy ne 
succède à personne à 
Télémédia puisque son 
poste vient d'être créé. Elle veillera notam 
ment aux destinées de CKAC et CITE FM. 

Roger Moquin de 
Taquinons hospitalisé 

pour un infarctus 
• Roger Moquin, ce chauve à la dent 
rare que l'on voit souvent dans les 
sketches des Bleu Poudre, a été hospi-
talisé d'urgence dimanche à la suite 
d'un infarctus. 

Et ce n'était pas parce qu'il avait 
sniffé une ligne de coke de trois pieds 
de long, comme on a pu le voir lundi à 
Taquinons la planète. A) ce n'était pas 
de la coke, B) c'est un aspirateur invi-
sible à l'écran qui l'a «sniffée». 

M. Moquin, 50 ans, a été découvert 
par les Bleu Poudre du temps de 100 
Limite à Quatre Saisons. Il jouait au 
hockey avec François Dunn. Il est no-
tamment menuisier de son métier. Et 
Les Bleu Poudre en ont fait une vedet-
te. 

Arrivant en civière à Maisonneuve-
Rosemont, des fans lui ont demandé 
des autographes. Il est maintenant 
sorti des soins intensifs et prend du 
mieux, a confirmé hier la productrice 
déléguée Sylvia Côté. 

Les Bleu Poudre au complet lui ont 
rendu visite à l'hôpital lundi soir et 
personne n'avait envie de rire. 

TQS diffusera 
La Famille Jackson 

• TQS diffusera les 21 et 22 mars la version 
française de la minisérie The lacksons: An 
American Dream, qui raconte l'ascension 
de cette famille musicale et controversée. 
Pas question des histoires de Michael avec 
petits garçons dont a fait état la presse mon-
diale récemment: la série s'arrête au Victo-
ry Tour de 1984, qui a réuni pour la derniè-
re fois sur scène les cinq frères. 

Pourquoi ce spécial à Quatre Saisons, qui 
n'en fait pas souvent? 

Parce que nous serons alors en pleine pé-
riode de sondages BBM. 

Pierre Houde 
rejoint son frère 

Paul à CKAC 
• Pierre Houde, le frère cadet de 
Paul, deviendra animateur à la station 
radiophonique CKAC lundi. Il occu-
pera la case du «retour à la maison», 
de 15 h à 17 h. 

Pierre Houde était jusqu'à il y a un 
mois morningman à CFGL où il a été 
remplacé par Michel Beaudry, qui fai-
sait auparavant le «retour à la mai-
son» a ...CKAC. Bref, la boucle est 
bouclée. 

Quant à Paul Houde, qui a pris con-
gé de ses matins à CKAC pour couvrir 
les |eux Olympiques à TVA (spécialité 
en luge en en bobs), il est de retour au 
poste ce matin. 

Scoop 
en tête du 

palmarès BBM 
• La série Scoop domine largement le pal-
marès BBM, devançant son plus proche con-
current, le téléroman Chambres en ville, 
par près d'un million de spectateurs. Les 
sondages portent sur la semaine du 3 au 9 
février et Scoop en était à son quatrième 
épisode. 

Radio-Canada et TVA se partagent égale-
ment les 10 premières places au palmarès. 
Fait à noter, le spectacle d'André-Philippe 
Gagnon diffusé en reprise le dimanche a at-
teint la 4e position du palmarès. Le nouveau 
téléroman A nous deux /lancé en janvier est 
en 5e place. 

Le palmarès: 
1. Scoop 2 709 000 
2. Chambres en ville. 1 840 000 
3. La Petite Vie I 713 000 
4. André-Philippe Gagnon 1 382 000 
5. À nous deux! 1 334 000 
6. ChopSuey 1 317 000 
7. Les Duchesnay I 316 000 
8. Piment fort 1 273 000 
9. La Poule aux Oeufs d'or I 229 000 

10. Sous un ciel variable 1 202 000 

L'émission la plus regardée de Télévision 
Quatre Saisons est La Guerre des Clans 
(754 000). Sonia Benezra a 407 000 spec-
tateurs. L'émission Les Étoiles du Capitole, 
lancée cet automne, attire 420 000 person-
nes. 

À Radio-Québec, c'est le nouveau téléro-
man Zap , terminé la semaine dernière, qui 
occupe la tète du palmarès de la maison 
avec 487 000 spectateurs. Suit l'émission 
Parler pour parler de lanette Bertrand avec 
27b 000. 

un événement historique 
Agence France-Presse 

CRACOVIE. Pologne 

• La première polonaise du film 
de Steven Spielberg La liste de 
Schindler a été célébrée hier â 
Cracovie comme un événement 
historique, en présence du réali-
sateur, de ses collaborateurs et de 
sa famille. 

Six cents personnalités du 
monde de la politique et du spec-
tacle, Andrzej Wajda en tète, de-
vaient remplir la salle du cinéma 
Kiev, où un système de sonorisa-
tion spécial a été installé, les quo-
tidiens régionaux ont consacré 
leurs gros titres au film, alors que 
les invitations se vendaient sous 
le manteau au prix exorbitant de 
5 millions de zlotys (250 USD, 
soit le salaire mensuel moyen). 

Venu de Francfort a bord d'un 
avion privé, Spielberg a répondu 
a l'accueil de Cracovie en décla-
rant, au cours d'une conférence 
de presse, que c'était sa première 
visite dans cette vieille ville, il y a 
deux ans, qui l'avait convaincu 
immédiatement de faire ce film 
lui-même, ici, et le plus rapide-
ment possible. 

Sa première visite a Auschwitz, 
à Plaszow (le quartier périphéri-
que de Cracovie où avaient tra-
vaillé les juifs sauvés par l'indus-
triel allemand), dans l'apparte-
ment d'Oskar Schindler, et dans 
le ghetto, ont été pour le réalisa-
teur «un moment d'élévation » et 
il avait senti « une poussée d'éner-
gie derrière le film », a-t-il dit. 

Spielberg a souligné que le 
tournage avait été pour lui une 
année d'extraordinaire dévelop-
pement personnel. Pour la pre-
mière fois dans sa vie, il ne s'était 
pas inspiré de son imagination, 
«travaillant sans son meilleur al-
lié» et avait fait «un film de jour-
naliste plutôt que de metteur en 
scène». 

Il a affirme avoir ete religieuse-
ment «inspire» pour tourner La 
liste de Schindler, tout en plai-
santant sur son «sentiment juif 
de culpabilité», exploité, selon 
lui, par Leopold Page, un des juifs 

Olivier Alain 
meurt à 75 ans 
Agence France-Presse 

PARIS 

• Le musicologue et compositeur 
français Olivier Alain, frère de 
l'organiste virtuose Marie-Claire 
Alain, est décédé à l'âge de 75 
ans, dans la région parisienne. 

Olivier Alain appartenait à une 
dynastie de musiciens. Son père 
Albert Alain était organiste et 
compositeur. Son frère ainé était 
lehan Alain, tue en 1940, laissant 
une oeuvre prometteuse notam-
ment pour l'orgue, que leur soeur 
cadette Marie-Claire impose au 
concert et au disque. 

Olivier Alain a été à la fin des 
années 60 et au début des années 
70 critique musical. Il avait, par 
la suite, occupé la place d'inspec-
teur général de la musique au mi-
nistère des Affaires culturelles, ce 
qui l'avait amené à installer, le 
Conservatoire national de région 
de Paris dont il fut le premier di-
recteur jusqu'à sa retraite. 

sauvés par l'industriel allemand, 
qui l'avait menacé de mourir sans 
voir le film, s'il tardait trop a le 
faire. 

Enfin, il a qualifié les acteurs 
polonais ayant joué dans son film 
de «merveilleux», insistant sur 
« la merveilleuse tradition du 
théâtre en Pologne», qui leur 
permet de travailler dur quatorze 
heures par jour. «Ils ont un sens 
de leur mission » , a-t-il dit. 

Interrogé par les journalistes 
locaux sur le fait que dans son 
film on voit très peu de Pologne 
et de Polonais, il a répondu qu'il 
avait cherché a raconter une his-
toire et non a faire un compte-
rendu historique minutieusement 
équilibré. 

Le Vieux Clocher 
à Magog 

5 mars 
L'Avant scène 

à Trois Rivières 

11 mars 
Théâtre du Vieux 

Terrebonne Les 16,18 
et 19 mars à 20h 

SPÉCTRUJÏ1 

12 mars 

CKQI 
96.9 FM 

iiô, SIE CAfHEkINt O ® H- de* A«» 
M 861 5851) billets iriu-Sjx;ç»rum. 

790 l ?4îï (t|jcml mis*>ion t 

P i 

Usurpé, Jeiasaisoni 

Billets en vente ou théâtre (information: 849-4211 ) 
et Ticketmaster • Achat par téléphone: 790-1111 E3 

Oisr»ey • k">1903 Ico Folltcs Ino 

au Forum 
de Montréal 
aujourd'hui 

jusqu'à dimanche 

jeu. 3 mars iSh30 A* 
ven 4 mars I4h00 F \ . .19K30 F 
sam 5 mars. 1 ih30 F...15h30 F 19h30 F 
dim. 6 mars....11 h30 A 15H30P 

A Anglais F = Français 
* Journee familiale 3.00 $ de rabais pour 

les enfants de 12 ans et moins. 

Billets encore disponibles 
10 50 S - 13 50$ - 18 50 S - 2 1 50 5 

• "JSCt: 5è'. Ci 
Une quantité limitée de Dil'ets V I P 

a 35 00 S est d'Spcn.bie 

BILLETS EN VENTE AUX GUICHETS OU 
FORUM ET À TOUS LES COMPTOIRS 

ADMISSION OU AU 790-1245/ 
1 800 361-4595 

'V 
j y ^ C j m s ^ l 2 8 0 

L'ESCAPADE... un sommet au septième ciel 
Une vue incroyable, 
une table raffinée, 

un orchestre de danse 
enlevant 

Tous les vendredis et 
samedis soir, 

* 3 4 , 7 5 * par personne 

Brunch 
Tous les dimanches 

par personne 

* I axes et service en sus 

Le Château Champlain 
8 7 8 - 9 0 0 0 

Hotels et Villégiatures H Canadien Pacifique 

Le Château Champlain 
S2064074 
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L'édition en 1993 en France: 
«une année correcte» 
Agence France-Presse 

PARIS 

• L'annee I993 a ete une an-
née « co r r ec t e » pour l 'édition 
française, avec un chi f fre d'af-
faires en hausse de 4.7% en 
francs courants et de 1,9% en 
francs constants, « avec des dif-
férences sensibles selon les sec-
teurs», a annonce hier a Paris 
Serge hyroi les, président du 
Syndicat national de l'Édition 
(NNE). 

Serge Eyrolles, au cours de 
la conférence de presse sur le 
prochain Salon du Livre, a ré-
vélé les premières tendances 
des résultats économiques de 
l'année 1993, avant les chif fres 
déf in i t i fs tradit ionnel lement 
connus en juin. 

En 1992, les chi f fres de l'édi-
tion française avaient été mo-
roses, avec une progression de 
2,6% en francs courants, soit 
0,5% en francs constants. 

Cependant, des dif férences 
sensibles, suivant les secteurs, 
se révèlent : une baisse pour les 
éditeurs d'art, « qu i continuent 
a subir la concurrence déloyale 
des éditeurs muséaux publics», 
un secteur qui accuse un recul 
de 1% en francs courants et 
pour les livres de sciences hu-
maines «au premier rang des 
v ic t imes de la r eprograph ie 
abusive» (+2%). 

Le président du SNE souli-
gne cependant la « b o n n e te-
nue » du l ivre scolaire, avec 
une progression en francs cou-
rants de 8%, due au change-
ment de programmes, des li-
vres pratiques (+9%) et des en-
c y c l o p é d i e s ( + 7%) . La 
l i t térature g é n é r a l e a f f i c h e 
une hausse de 4,5%, sensible-
ment égale à celle des ouvrages 
d'histoire et géographie (+4%) 
et des sciences, techniques et 
médecine (+5%). 

Le secteur jeunesse af f iche 
une croissance très modérée de 
+1 %. 

Éditions pirates du best-seller 
de la fille de Deng Xiaoping 
\fience France-Presse 

PÏKIN 

• Les «p i ra tes » chinois de l'édi-
t ion . qui cop i en t a l l e g r emen t 
compact-disques, f i lms et jeux vi-
deos, ne respectent vraiment plus 
rien. Ils viennent de mettre sur le 
marché plus de 100 000 exem-
plaires du livre à succès consacré 
au numéro un chinois Deng Xiao-
ping par sa f i l le Deng Rong. 

Le tournai des Lois rapporte 
que plusieurs éditeurs ont «p i ra-
t é » l ' ouvrage Deng Xiaoping, 
mon père un mois après sa sortie 
en septembre dernier. «Ces co-
pies sont de mauvaise qualité et 
c o n t i e n n e n t b e a u c o u p d ' e r -
reurs», a indiqué le quotidien. 

Deng Rong, qui accompagne 
partout son père âgé de 89 ans. 

qui n'occupe plus de fonction of-
ficielle mais reste le dirigeant su-
prême, et dont la santé s'est affai-
bli récemment, a chargé sa mai-
son d'édition de conf ier l 'a f faire à 
des avocats. 

El le r i sque d ' a v o i r p lus d e 
chance d'obtenir satisfaction que 
les grandes compagnies japonai-
ses, américaines et européennes, 
qui protestent depuis plusieurs 
années contre les violations des 
droits de reproduction en Chine. 
Des centaines de mill ions de dol-
lars sont ainsi perdus chaque an-
née par ces sociétés. 

Le gouvernement chinois s'est 
engagé, sous la pression des Amé-
ricains et des Européens, à mettre 
un terme à cette industrie des édi-
tions pirates, active surtout dans 
le sud du pays. 

DU 25 FÉVRIER AU 3 MARS 1994 

ASTRE 327 5001 JL 
9480. boul. Lacordaire' 

ON OEADLY GROUND (v.o anglaise) + 
1 00 - 3:00 - 5:00 - 7:00 - 9:00 
Couche lard : Ven. et Sam. : 11.00 

MOUVEMENTS OU DESIR (v.o. f rançais*) 
(13 ans) • / 7 : 1 0 - 9 : 1 0 
MATUSALEM (v.o. française) (G) * / 2:00 • 4:15 

ACE VENTURA. PI T DETECTIVE (v.o. anglaise) 
(G) * 1 : 1 0 - 3 10 j - 1 0 - 7 : 1 0 - 9 : 1 0 
Couche tard : Ven u Sam. : 11:10 
GETAWAY (THE) (v.o. anglaise) (16 ans) * 
12 3 0 - 2 : 4 5 - 5 . 0 0 - 7 : 1 5 - 9 : 3 0 
Couche tard : Ven. et Sam. : 11:45 
BLUE CHIPS (v.o. anglaise) 
12:45 • 2:55 - 5:00 - 7:10 • 9:20 
Couche tard : Ven. et Sam. : 11:30 

LE DAUPHIN 849-FILM 
2396 est , rue Beaub ien 

BERRI 849-FILM 
1200. rue St-Denis 

TERRE INTERDITE (v. française) * 
3 :00 -5 :15 -7 :30 -9 :45 
ACE VENTURA MENE L ENQUETE (v. française) 
( G , * 12 00 - 5:00 - 7:00 - 9:00 ^ 
Exc. le 3 mars : 12:00 • 5 00 - 9:30 

LA LISTE SCHINDLER (v. française) (13 ans) 
• /12:45 «4:30 «8:15 
LEÇON DE PIANO (LA) (v française) (13 ans) * 
1:45 - 4:15 - 7:00 • 9:30 
Exc. le 28 tev. : 4:15 - 7:00 - 9:30 

DECARIE 849-FILM 
Décarie, sud de Jean-Talon 

IN THE NAME OF THE FATHER (v.o. anglaise) 
(13 ans) * / Sam. et Dim. : 1:30 • 4:15 • 7:00 
«9:30 Sem. : 7:00 - 9:30 
8 SECONDS (v.o. anglaise) 
Sam. et Dim. : 1:35 - 4:00 • 7:15 • 9:35 
Sem.: 7 :15-9 :35 

MATUSALEM (v.o. française) (G) * 
12 00 -2 :30 
PHILADELPHIE (v. française) (G) * 
12:30 - 5:00 - 9:30 
L'ETE DE MES 11 ANS ... LA SUITE (v. française) 
(G) » • 12 :30-3 :00-7 :30 
L ENFANT LION (v.o. française) * 
1 : 3 0 - 3 : 3 0 - 5 : 3 0 - 7 : 3 0 - 9 : 3 0 
MADAME DOUBTFIRE (v. française) (G) * 
2:00 - 4:30 - 7:00 - 9:30 

BROSSARD 849-FILM 
Mail Champlain - 6600. boul. Taschereau 

L ETE DE MES 11 ANS LA SUITE (v. française) 
(G) • 12 :45 -3 :00 -5 00 -7 :15 -9 :20 
PHIIADELPHIA (v.o. anglaise) (G) 7:00 • 9:30 

LE FAUBOURG 849-FILM 
1616 ouest , rue Ste-Cather ine 

PHIIADELPHIA (v.o. anglaise) (G) * THX 
12:50 - 3:35 - 6:45 - 9:25 
IN THE NAME OF THE FATHER (v.o. anglaise) 
(13 ans) * THX /1 :10 - 3:55 - 7:00 • 9:35 
SCHLINDER S LIST (v.o. anglaise) (13 ans) 
12 :30-4 :00-7 :30 
E ic . le 28 fév. et le 3 mars ; 12:30 • 4:00 Digital 
SCHLINDER S LIST (v.o. anglaise) (13 ans) 
1:00 - 4:30 - 8:00 o ^ a l 

Mini-festival de cinéma québécois à Paris 
Cinq films gratis en trois jours 
M I C H E L DOLBEC 
de la Presse Canadienne 

PARIS 

• Le Québec lance un mini-festival de cinéma à Pa-
ris. La première édition des « V u e s du O u é b e c » a 
débute cette semaine dans un cinéma de répertoire 
situé a deux pas de l 'Arc de Tr iomphe. En trois 
jours, on pourra y voir gratuitement cinq longs mé-
trages: Le sexe des étoiles. Les pots cassés. Les 
amoureuses, Cap Tourmente et Beingat home with 
Claude. 

La manifestation est modeste mais el le o f f r e en-
fin une vitrine parisienne à la production québé-
coise récente. L 'événement, qui vient s'ajouter au 
Festival de Blois fondé il y a trois ans, ne peut être 
qu'utile. 

« I l s'agit d'un premier essai, expl ique Roger 
Bourdeau, le responsable du cinéma à la Délégation 
générale du Québec. Si ça marche bien, on repren-
dra l'expérience dès l 'automne prochain, tout de 
suite après le festival de Blois, pour faire une espèce 
de Blois à Paris, avec des réalisateurs et des comé-
d iens» . 

S'il veut être vu à Paris, le cinéma québécois ne 
peut compter que sur lui-même. Depuis l ' immense 
succès du Déclin de l'empire américain ( l ,5 mil l ion 
de spectateurs), il n'a pratiquement connu que des 

échecs en France. Même Lèolo, malgré une presse 
absolument dithyrambique, n'a pas marché. Le ré-
sultat est qu'aujourd'hui, un f i lm couvert de récom-
penses comme Le sexe des étoiles a du mal à trouver 
preneur, malgré le «cadeau-bonus» (trois copies 
gratuites) promis à celui qui distribuera le long mé-
trage choisi par le public au dernier Festival de 
Blois. 

Faut-il croire que les professionnels français, 
échaudés, se méfient désormais du cinéma québé-
cois? « Pas du tout, répond Roger Bourdeau. Ce 
n'est pas un problème québécois mais un problème 
généralisé dans tout le marché de l 'exploitation du 
cinéma étranger. C'est aussi d i f f ic i le pour un f i lm 
belge que pour un fi lm québécois» . 

Le cinéma américain occupe presque 65 pour 
cent du marché français contre un peu plus de 25 
pour le cinéma français. Les autres cinématogra-
phies doivent se partager les dix pour cent qui res-
tent. Les places sont rares. 

Dans un tel contexte, des événements comme le 
Festival de Blois ou ces nouvelles « V u e s du Qué-
bec » , s'ils ne peuvent transformer tous les f i lms en 
succès du box-of f ice, servent au moins à montrer 
aux distributeurs que le public français va voir des 
productions du Québec quand on lui en donne la 
possibilité. Le festival de Blois à ce chapitre a fait 
ces preuves: il a attiré l'an dernier plus de 10 000 
personnes. 

Triste fin de partie pour un cirque russe à Quito 
Agence France Presse 

ou no 
• Un cirque russe, le Cirque des 
Tsars de Saint-Pétersbourg, a dé-
cidé de se saborder cette semaine 
à Quito, après avoir été abandon-
né pendant trois mois par ses pro-
priétaires. 

Selon Elena T imchenKo, porte-
parole des membres du groupe, 
les artistes et les animaux ont été 
abandonnés par un homme d'af-
faires russe, Viatcheslav Rastchiv-
k inee t un Équatorien, N. Marin, 
au cours d'une tournée en Amér i -
que latine, qui avait commencé 
au Chili et au Pérou. 

Les 34 artistes et les animaux 
ont survécu grâce à une aide ap-
portée par les autorités. Vingt-
quatre personnes ont pu être ra-
patriées grâce à la recette de quel-
ques spectacles tandis que les 
autres sont restées à Quito où el-
les ont pris la décision de liquider 
le cirque. Elles seront rapatriées 
plus tard. 

Ma is le p r o b l è m e pr inc ipa l 
concerne les animaux, les vérita-
bles vedettes du cirque, dont l'en-
tretien est très coûteux. L'armée a 
promis de prendre en charge six 
cheveaux, tandis que cinq pho-

ques et deux ours seront transte-
rés dans un zoo, en attendant une 
collecte organisée par l'Associa-
tion equatorienne de Défense des 
Animaux en vue de leur éventuel 
rapatriement en Russie. 

Opéra de Rome: 
mise au point de 
José Carreras 
Agence France-Presse 

VIENNF: 

• Le ténor espagnol (osé 
Carreras, à qui la justice ita-
lienne reproche d 'avoir tou-
ché en juin I992 un cachet 
d e l 50 m i l l i o n s de l i res 
( I 2 0 000$) pour un récital, 
au lieu de 30 mil l ions de li-
res (24 0 0 0 $ ) a i n d i q u é 
qu'il a été payé dans les rè-
gles. 

Dans un communiqué pu-
blié à Vienne, son avocat a 
a f f i rmé que le cachet négo-
cié avec le Teatro del l 'Ope-
ra à Rome, était même infé-
rieur à celui qu'il aurait du 
toucher compte tenu de sa 
renommée. Ces gages, dont 
l'avocat n'a pas précisé le 
montant, ont été, selon lui, 
payés en partie en liquide, 
en partie par virement ban-
caire , c o n f o r m é m e n t à la 
fiscalité italienne. 

L'avocat de M. Carreras a 
précisé par ailleurs que le 
montant du cachet a été ré-
glé en partie par un parrai-
nage of f ic ie l , dont il n'a pas 
précisé le nom, et qui était 
d'accord sur les modalités. 

LONGUEUIL 849-FILM 
Place Lonqueui! • 825 o.. rue St-Laurent 

TERRE INTERDITE (v. française) 
1:45 «4 :30 -7 :00 -5 :30 
MADAME DOUBTFIRE (v. française) (G) 
1 :30-4:15 - 7 : 0 0 - 9 : 3 5 

NOUVEL ELYSEE • 288-1857 
35. rue Hilton (anqle Clark, une rue au nord de Sherbrooke) 

L ARBRE. LE MAIRE ET LA MEDIATHEQUE (G) 
Ven.. Sam., Dim. et Mar. : 12:30 - 4:45 • 7:00 
Lun. : 7:00 / Mer -Jeu. : 4:45 - 9:00 
TROIS COULEURS : BLANC (G) 
Ven.. Sam., Dim. et Mar. : 1:00 • 3:00 • 5:00 • 7:15 
- 9:30 Lun.. Mer, et Jeu. : 5:00 • 7:15 • 9:30 
32 FILMS BREFS SUR GLENN GOULD (G) 
Ven. a Mar. : 2:45 - 9:15 / Mer. et Jeu. : 7:00 

PLACE ALEXIS NIHON 
Métro Atwater 849-FILM 

REALfTY BITES (v.o. anglaise) * 
Ven.. Lun. au Jeu : 1:00 - 3:10 - 5:15 - 7:30 - 9:45 
Sam : 1:30 - 3:45 • 9:10 / Dim. : 1:30 - 3:45 • 8:20 
GREEDY (v.o. anglaise) * 
SNEAK PREVIEWLE 26 A 7:00 ET LE 27 A 6:00 
MRS DOUBTFIRE (v.o. anglaise) (G) * 
1:30 » 4:15 - 7:00-* 9:30 
8 SECONDS (v.o. anglaise) + 
1 : 0 5 - 3 : 1 5 - 5 : 2 0 - 7 : 2 5 - 9 : 3 0 
Esc. Jeu. le 3 mars: 1:05 - 3:15 - 5:20 - 9:30 

COTE-DES-NEIGES 
6700. Côte-des-Neiqes 849-FILM y b-

LANGELIER 
Carrefour Lanqelier 255-5551 

GETAWAY (THE) (v.o. anglaise) (16 ans) 
1 : 3 0 - 4 : 0 5 - 7 : 0 0 - 9 : 2 5 Digital 
PHILADELPHIA (v.o. anglaise) (G) + 
4:15 - 7:00 - 9:35 
BEETHOVEN 2 (v.o. anglaise) (G) • /1 :45 
MRS. DOUBTFIRE (v.o. anglaise) (G) * 1 : 4 5 - 4 : 2 5 - 7 : 0 5 - 9 : 3 5 
REALITY BITES (v.o. anglaise) * 
V e n . Lun. au Jeu. : 1:30 - 3:25 - 5:20 - 7:15 
. 9:15 / Sam.: 1:30 • 3:20 - 5:10 - 9:15 l Dim. : 
1 :30 -3 :20 -8 :10 

FAMOUS PLAYERS i n f o - f i l m : 

8 6 6 - 0 1 1 1 ^ 2 ^ 8 8 

Denis Leary Judy Davis Kevin Spacey 
Ils sont peut-être pris en otage mais ce 

qu'ils font endurer à ce type est criminel 

V E R S I O N O . A N G L A I S ! 

EfcTOrr Kl I 

CUSBBB 

Film 
[' I xecnlive 

Producefs 

I^IIIIIJM 
Omit* 

«•v.Mi» t ||y 

liuibiuie, 
Pnun 
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Cette Présentation Spéciale sera suivi de: ONDEADLYGROUHD 

GREEDY (v.o anglaise) * i. anglaise) * SNEAK PREVIEW 
LE 26 FEV A 7:00 ET LE 27 FEV. A 6 00 

FAMOUS PLAYERS 8 6 9 , J ® 9 . 5 1 CENTRE LAVAL"»-"» 
i»?.-.-uir̂ Ssier ô'ahCJVf'̂ rcS | 1600 Le Corbusi*r W tS-

EN PROGRAMME RÉGULIER DÈS VENDREDI LE 11 MARS 

CARREFOUR LAVAL 
2330. boul. Le Carrefour 849-FILM 

POINTE-CLAIRE 849-FILM ^ V L 
6361. Trans-Canadienne # / V^r 

LAVAL 2000 849-FILM 
Centre 2000 - 3195 ouest, boul. St-Martln 

CENTRE-VILLE 849-FILM 
2001. Université. Métro McGill V j y O 

U N DES FILMS LES PLUS DÉLICIEUSEMENT 
SENSUELS VU DEPUIS BIEN LONGTEMPS.» 

- PREMIERE 

«À DÉCOUVRIR DE TOUTE URGENCE» 
. SUD Ol'EST 

«MERVEILLEUX» 
LE FIGARO 

13 
ANS + 

À L'AFFICHE DÈS VENDREDI LE 4 MARS! 
VERSION FRANÇAISE 

BELLE EPOQUE 
U N M 1 M D l H R N A N D O TRUIBA 

t«w PIM LOT! f *t7 «MllUMPU/ UtCCA • GAMSO DCf GO • n RM s PO FUMN GOtfU • MOU UlAMV • UUDM Cil 
AU MIN G0NZMIS • CHU UMPRLAVl • UUn (JLRMIN RAMIRI/ • JORU \AS7 • UtiUBIl VlJtl* ANT0IM M HAMIl 
t « rwouno» flRMSDO TRI LA» f C UlA FILM >hruW AMkUTOOUfO <UUm) rtLNLfl PBODlCnO* (fMl 

«munimiMmin 10GIMQ lllH4AOS-»UNl!lU)MlttWRO 
J B 6 V F 

PARISIEN «**« 
400 St»-C«i»*'*n« O 

LOEWS 
95« St*-Cftth»rtn* O. J "W 

VERSION 0. ESPAGNOLE 
AVEC SOUS-TITRES ANGLAIS 

"C'EST UN TRIOMPHE! 
• • 

Un mélange tragi-comique, 
cruel et enivrant. ANGIE, un film 

drôle et émouvant." -Joan Julie! Buck. VOGUE 

"MERVEILLEUX! Geena Davis livre 
une performance du tonnerre.^ 

- BIIIDiehl, ABC RADIO NETWORK EK ATTufTt 
OE 

CUSSBCtf 

MOI n W<M)|)|»K 11 RI.M OMPASN 

V D H t O M O . A NGLAISK 

A L ' 

LOEWS I FAMOUS PLAYERS S "™» 5 1 CENTRE LAVAL6**:7"® •54 gtt-C«th*rtnt O J W • il WvSB 1600 Lt Corbumr W ' . 

COMPLEXE DESJARDINS 
Basiliaire 1 849-FILM 

u**< YRt ioon et 
KRZYSZTOF KII8LOWSKI 

CONSULTEZ LE CINE-HORAIRE LA PRESSE ET LES GUIDES-HORAIRES CINÉPLEX OOÉON ET FAMOUS PLAYERS 

l A LISTE SCHINDLER (v française) (13 ans) 
• 12:30-4:15-8:00 

BEETHOVEN 2 (v. français*) (G) * 
1.00 - 2 :50-4 :45 
MATUSALEM (v.o. française) (G) * 
12 :30-2 :40-4 :50 

ACE VENTURA PET DETECTIVE (v.o. anglaise) 
( G ) * 1:35- 3 : 3 0 - 5 : 2 5 - 7 : 2 0 - 9 : 2 0 
MY GIRL «2 (v.o anglaise) (G) * 
1 :30 -3 :30 -5 :25 

GETAWAY (THE) (v. o. anglaise) (16 ans) 
. 4 :10-7 :05-9 :25 

MRS DOUBTFIRE (v.o anglaise) (G) 
2:00 - 4:35 - 7:00 - 9:30 
AU NOM DU PERE (v. française) (13 ans) * 
6 :40-9 :20 
MATUSALEM (v.o. française) (G) * 
1:15-4:00 
PHILADELPHIE (v. française) (G) * 
2 :35 -5 :00 -9 :30 
L'ETE DE MES 11 ANS.. LA SUITE (v. française) 
(G) • 112:45-3 00-7 :25 

JURASSIC PARK (v. française) (G) 1:10 
L ENFER (v.o. française) * 
1:00 - 5.00 - 7:00 - 9:10 

MY GIRL M 2 (v o anglaise) (G) 1:30-7:00 
JURASSIC PARK (v. française) (G) 
1:00 - 6 45 
L UNIVERS DES OMBRES (v. française) (G) 
3 :45-9 :15 
YEUX DE BRAISE (LES) (v. française) (13 ans) 
1 : 0 5 - 3 : 1 0 - 5 : 1 5 - 7 : 2 0 - 9 : 2 5 
GETAWAY (THE) (v.o. anglaise) (16 ans) 
1 : 05 -3 :30 -7 :00 -9 :25 
REVE D ARIZONA (v. française) (13 ans) 
3:30 - 9 00 

32 SHORTS FILMS ABOUT GLENN GOULD 
(v.o. anqlaise)(G) 1:30 - 7 00 
A~GE OF INNOCENCE (THE) (v.o anglaise) 
(G) 3:30 -9:10 
SHORT CUTS (v.o. anglaise) 1 :05-4 40 -8:10 
MATUSALEM (v.o Irançaise) (G) * 
1 : 1 0 - 3 : 3 5 - 7 : 0 5 - 9 : 3 0 
TROIS COULEURS: BLEU (v. française) (G) 
1 : 0 5 - 3 : 1 0 - 5 : 1 5 - 7 : 2 0 - 9 : 2 5 

LA LISTE SCHINDLER (v. française) (13 ans) 
* / 12:45 - 4:30 - 8:20 
L ENFER (v.o. française) * 
1:30 - 3:30 - 5:30 - 7:30 - 9:30 
TROIS COULEURS : BLANC (v. française) * 
1 00 • 3:10 - 5:20 • 7:30 - 9:40 

MATUSALEM (v.o. française) (G) 
12:00-2:15-4:30 

LA LISTE SCHINDLER S (v. Irançaise) (13 ans) 
12 :50-4 .30-8 :10 Digilul 

L AFFAIRE PELICAN (v. française) 
3:40 • 9:05 

YEUX DE BRAISE (LES) (v française) (13 ans) 
* 9:05 Couche tard: Ven. et Sam.: 11:15 
TERRE INTERDITE (v française) * 
1:00 - 3:00 - 5:00 - 7:00 - 9:10 
Couche tard : Ven. et Sam : 11:10 

AU NOM DU PERE (v. française) (13 ans) 
1 4 0 - 4 : 1 5 - 7 0 0 - 9 : 3 5 

ŒEBSIJÊ&SMi^ 
E j l f l t f f K f f ^ B M M g H ^ ^ 
e r T A W A Y (THF.) (v o anQMiite) ( îb ans) * 
l 45- 4 30 - 7 - 0 0 - 0 20 
SHADO»VLANDS (v o anglaise) (G) * 
l .»0 • 4 00 - b'4à • 0 1 5 
MY GIRL #2 (v.o anQlatte) (G) * 
1 :15 -3 :15 -5 :15 

L'ETE DE MES il ANS... 
L a s u i t e 

m y & r i H 2 

• 31 ' m j C01UMBIA. \ I 
rjïtYâMjJ 

AU NOM DU PERE (v française) (13 ans) * 
6:45 • 9:15 Couche tard . Ven. et Sam : 11:45 

SCHINDLER S LIST (v.o. anglaise) (13 ans) 
1 0 0 - 4 . 3 0 - 8 : 0 0 Digital 

PHILADELPHIE (v. française) (G) * 
7:00-9:25 Couche tard : Ven et Sam : 1145 
MADAME DOUBTFIRE (v. française) (G) * 
1 : 1 5 - 3 : 4 0 - 7 : 0 0 - 9 : 2 5 
Couche tard : Ven. et Sam. : 11:45 
ACE VENTURA MENE L ENQUÊTE 
(v. française) (G) * /1:10 - 3:10 - 5:10 • 7:10 - 9:00 
Couche tard : Ven. et Sam. : 11:00 
L'ÉTÉ DE MES 11 ANS... LA SUITE (v. française) 
(G) * 11:05 - 3:05 - 5:05 - 7:05 

GREEDY (v.o. anglaise) * > SNEAK PREVIEW 
LE 26 FEV. A 7:00 ET LE 27 FEV A 6:00 
MRS. DOUBTFIRE (v.o. anglaise) (G) * 
1 : 00 -3 :45 -6 :30 -9 :15 

PHILADELPHIA (v.o. anglaise) (G) * 
7 :00-9 :30 

UHZ T0RRIDE HISTOIRE D'AMOUR 
DE CLAU0E CHABROL 

BLINK (v.o anglaise) (13 ans) * 
7:15 - 9:30 / Esc. le 2 et 3 mars : 9:30 

TERRE INTERDITE (v française) * 
3 :15 -7 :40 -9 :40 
AVE VENTURA MENE L ENQUETE 
(v. française) (G) * 1:30-5:15 

MATUSALEM (v.o. française) (G) * 
2 :00-4:30 
IN THE NAME OF THE FATHER (v.o. anglaise) 
(13 ans) * 4 :05 -6 :40 -9 :15 
E ic . le 27 lev. : 3 :20-8 :15 
BEETHOVEN 2 (v.o. anglaise) (G) * 
2:00 ' Exc. le 27 lev. : 1 30 

FRANÇOIS CLUZET 

ANS • 

ON DEAOLY GROUND (v.o. anglaise) * 
7 :20-9 :25 

REALITY BITES (v.o. anglaise) * 
1:20 - 3:20 - 5.20 - 7:20 - 9:30 
Exc le 26 tev. : 1:20 - 3:20 - 5:10 - 9:15 

MY GIRL a 2 (v.o anglaise) (G) * 
1 : 0 0 - 3 : 0 5 - 5 : 1 0 - 7 : 1 5 - 9 : 2 0 
SCHINDLER S LIST (v.o. anglaise) (13 ans) 
1:00 - 4:30 - 8:00 Digital 

MADAME DOUBTFIRE (v. française) (G) 
1:45 - 4:00 - 7:00 - 9:20 



Enfants 
- et 
Age d'Or 

4,25$ 
Et MATINEES A à 
CINÉMAS OU LUNDI AU VENOREOI SAUF LES JOURS FÉRIÉS 

Ligne dinformnlion FAMOUS PLAYERS 8660111 de I lhOO à 22h00 

• év 
9 8 5 - 5 7 3 0 

CENTRE EATON 
705Stc -Ca tho r ineO 

PARISIEN 
480 Ste-CatherinR O 

a u cinéma PARISIEN seulement 

IMPERIAL 
1430 Bleury THX* 

PALACE 
698 Ste-Cather ine O 

B E R R I ? « F ^ | B R O S S A R D 849-FILM | CARREFOUR 1?80 ru> Sl Dent» * W j 6600 boul, TatçNf—u » 6 • 7330 boni U CyrXouf * 6 
LOEWS 
954 Ste-Cather ine O 

GREENFIELO PARK 
519 bou l . Taschereau • 

FAMOUS PLAYERS 8 • 6. 
boul. Hyrnus angle Si-Jean (Pointe-Claire) 6 9 7 - 8 0 9 5 

VERSAILLES 
Place Versa i l les 

LAVAL 
1600 Le Corbusier 

CINEMA DU PARC 
3575 ave. du Parc ' 

260 ave. Oorval 

AlEXIS-NIHON MtfWlVERSAILLES 353-7880 

DORVAL' J 6311586 260 AvtmM Oorval t * & 
68̂ 7776 

mmm? 

Votre soirée de télévision 

Premiers Prix autochtones à 13 Amérindiens 
Le gala est retransmis ce soir 20 h au réseau CBC 

Presse Canadienne Parmi les lauréats, on retrouve: 
orrAWA Nellie Cournoyca, leader du gou-

vernement des T e r r i t o i r e s du 
Nord-Ouest, la chanteuse inuk 

• La toute première cérémonie Susan Ag lukark et la cinéaste 
de remise des Prix nationaux au- Alanis Obomsawin. 
tochtones a mis en lumière les L'artiste Bil l Reid, 76 ans, a vu 
réalisations de 13 Amérindiens, à son oeuvre couronnée d'un prix 
Ot tawa, dans une atmosphère spécial. Sculpteur, joai l l ier, gra-
m è l a n t t r a d i t i o n et c u l t u r e veur et écrivain de renom, M. 
moderne. Reid est connu pour une impo-

Des danseurs, la chanteuse Buf- santé sculpture de bronze réalisée 
fy Sainte-Marie et le groupe fo lk- a l ' intent ion de l'ambassade du 
pop Kashtin se sont tous exécutés Canada à Washington, 
en présence du premier ministre Le chef d'orchestre lohn K im 
|ean Chrétien et du gouverneur Bell, fondateur et président des 
général Ray Hnatyshyn, lors de Prix nationaux autochtones, a es-
ce gala qui est retransmis ce soir timé impératif pour son peuple 
20 h au réseau CBC. d'atteindre les non-autochtones 

un bijou de restaurant 
Du 3 au 26 février le chef Olivier 
{Soyez propose une variété de 
recettes différentes, du fameux 
tournedos Rossini à l'entrecôte 
Frédérick. mettant en vedette le 
boeuf de l'Alberta. 
Un événement gourmand a ne pas 
manquer. 
Le Château Champlain, 878-9000. 

Si ckaleureux, si intime, 
si merveilleusement • 

autochtones, un organisme de 
charité fonde en I985 afin de fai-
re profiter les jeunes autochtones 
de chances au chapitre de l'édu-
cation et de l 'emploi, de même 
que des indutries des arts et de la 
culture. 

Voici les autres lauréats: 
• I helma Chalifoux, Métis, fon-
datrice du centre d'amité de Slave 
Lake, en Alberta. 
• lean Cuthand Goodwi l l , Cri, 
fondatr ice de l 'Associat ion des 
infirmières autochtones^ 
• Cindy Kenny-Gilday, Déné, mi-
l itante des droits des autochtones 
et environnementaliste. 
• Rosemarie Kuptana, présidente 
de la Inuit Tapirisat du Canada. 
• Wi l l iam Lyall, Inuit, président 
du Fond de développement des 
coopératives des Territoires du 
Nord-Ouest. 
• Ted No lan , O j i b w a , anc ien 
joueur de hockey de la LNH et 
entraîneur des Greyhounds de 
Sault Ste. Marie, dans la la Ligue 
de hockey junior de l 'Ontario. 
• Murray Sinclair, Ojibwa. juge 
en chef adjoint du Manitoba. 
• Art Solomon, Ojibwa. ancien, 
instituteur tradit ionnel. 

afin de lier amit ié avec eux et 
créer des partenariats. 

« Une des façons pour nous d'y 
arriver est par le biais de notre art 
et de notre cul ture», a déclaré M. 
Bell au Winnipcg Free Press. «Ils 
ne nous laisseront pas le faire au 
moyen des télécommunicat ions 
ou des affaires. 

« I l est important pour nous de 
c o m p r e n d r e que nous v i vons 
dans deux mondes différents. Et 
tandis que nous faisons des cho-
ses pour nous, nous devons pro-
mouvoir notre culture, nos va-
leurs. nous devons démon t re r 
notre bien-être aux gens qui ne 
sont pas autochtones. » 

L' institutrice cri Verna Kirk-
ness. de la réserve de Fisher Ri-
ver, au Manitoba. a exprimé sa 
grande fierté après avoir reçu un 
prix. 

«Le fait que ce prix m'ait été 
donné par mon peuple le rend en-
core plus spécial, a-t-elle déclaré. 
Cet honneur me dépasse et tou-
che les gens avec lesquels j 'ai tra-
vaillé.» 

La soiree était organisée par la 
Fondat ion canadienne des arts 

H6*b fi VilMftutum H Gaïudirn l'*aJ«qur 
Le Château Champlain 

FAMOUS PLAYERS 

LE PLUS GRAND SUCCES OEPUIS LES 
• V I S I T E U R S ' 

OEPUIS UN MG iS SEULEMENT, 
2 ,000.000 DE FRANÇAIS 

HURLENT DE RIRE!!! 

Ces horaires couvrent la période du 28 février au 3 mars 

ACE VENTURA PET OCTECTIVE (O) O O L B Y 12 1S-2 3C-4 45-7 00 9 10 BLUE CHIPS (OjOOLBr 12 ?0-2 Î5-4 50-7 OS-9 INTERSECTION (O)OOLBY 12 10-2 2S-4 40 7 ?S-0 30 NAKED (16*) DOLBY 12 3CV3 1S>î 2S-9 05 BLANK CWECK (O) DOLBY 12 40 2 40-4 55-7 15-9 20 INVASION Of THE BOOY SNATCHERS (13») DOLBY 12 35 2 45 5 00-7 20-9 15 

^ CHAQUE MERCREDI: Recevez un ^ 
i K maïs éc lat* gratuit M 

à l 'achat d'un bi l let d admission. ~ 
Cette offre est valide pour un temps l im i té Philippe Sarde invoque son 

statut d'artiste et 
s'emporte devant le tribunal 

LE COUPLE ClAVIER-CHAZEL, 
C'EST UN VÉRITABLE PHENOMENE 

DE SOCIETE. GERMINAL (13*) DOtBY Tout %oi% B 25 ve(vwm-<JffTvmif-)«j 1 30-5 00 lun-m*»f 5 0C OMBRE SUR LA NEK3E DOLBY info Film 866-0111 AU FIL OE L'HORIZON OOlBY Info Film 666-0111 ROCINANTE DOlBY Info Film 866-0111 "X" DOLBY info Film 866-0111 LES MOUVEMENTS DU 0E8IR (1>) DOLBY 1 00 3 10-510-7 20-9 40 PROFIL BAS (SAC) CXXBY 12 10-2 30-4 40-7 10-9 30 UN-OEUX-TROIS SOI EU. (13*) DOLBY 12 45-3 00-5 15-7 25-9 35 LA LEÇON DE PIANO (13*) DOLBY 1 10-3 50-6 30̂9 20 MON AMIE MAX (O) DOLBY 1? 20-2 40-4 50-7 00 9 20 

LATCHO DROM (O) THX DOLBf 12 45-2 55-5 05-7 20-9 35 MMIE-ANNE CHAZEL CLÉMENTINE CELARIE 
CH1STIAN CLAVIER 

un f i l m de Jeannot Szwarc DEATH WISH V |SAC| DOLBY 1 30-3 30-5 30-7 JO-9 30 REMAINS OF THE OAY (O) DOLfir 1 05-J 45-6 30-9 15 ERNEST RIOES A GAIN (O) DO(.B< 1 10-3 10-5 10-7 10-9 10 FUGITIVE'PELICAN BRIE F (13*)DC.BY Tou* %o.r* 1 0̂ 6 30 
COLD SWEAT (16*) DOLBY d*n-km-msr.»u 7 00-9 20 mer 9 20 JURASSE PARK (G) DOlBY Tou* le» fOur\ 1 20-4 00 BARAKA (Q)DOLB» 1 *5-3 '5-5 '5-7 1S-9 15 

Agence I m nee Presse Philippe Sarde se voit en effet 
reprocher de s'être oppose au 
paiement de onze chèques por-
tant des dates échelonnées, et re-
mis en juin 1991 a un commer-
çant. en échangé de 48 000 dol-
lars de matériel photographique. 

Le commerçant, François Gui-
nan, a déclare a l'audience s'être 
enervé lorsque plusieurs de ces 
chèques, q u ' i l r eme t ta i t l ' u n 
après l'autre à son banquier, lui 
sont revenus «sans provision », et 
qu'a chaque réclamation, Philip-
pe Sarde lui répondait: «|e suis 
un artiste. » 

M. Guinan a alors encaisse les 
onze chèques restants, représen-
tant 38 000 dollars, mais M. Sar-
de. «sur les conseils du Crédit 
ag r i co le» , s'est opposé a leur 
paiement. Il a propose de resti-
tuer le matériel au commerçant 
qui n'en n'a pas voulu. 

Le tr ibunal a expliqué a Philip-
pe Sarde que ce comportement 
était délictueux. Mais le composi-
teur s'est emporté en déclarant 
qu' i l ne connaissait pas le droit 
par coeur, en proposant aux juges 
d'écrire sa musique à sa place 
pendan t q u ' i l a p p r e n d r a i t le 
droi t . Le jugement sera rendu le 
15 mars. 

OèSDEMAINl 
PARIS 

ON DEAOLY OROUND (16*) DOLBY 12 05-2 20-4 40-6 55-9 25 THE PIANO (13*) DOLBY 1 30-4 004 30-9 05 MY FATHER.THE HERO (O) DOLBY 12 50-2 50-4 55-7 10-9 20 THE SNAPPER (G) DOLBY 12 20-2 35-4 50-7 05-9 15 SIX OEGREES Of SEPARATION (G) DOLBY 12 30 2 45-5 05-7 20 9 35 

• Le compositeur Philippe Sarde 
s'est emporté à plusieurs reprises 
devant le Tr ibunal correctionnel 
de Paris, étant poursuivi par un 
c o m m e r ç a n t qu i l u i rec lame 
38 000 dollars. 

Philippe Sarde a déjà été con-
damné pour banqueroute par la 
Cour d'appel de Paris, il y a cinq 
mois. 

«Cet homme m'emmerde de-
puis deux ans», a lâché le compo-
si teur lors d ' u n abondant dis-
cours traduisant un agacement 
certain, mais qui a f in i par gagner 
les magistrats eux-mêmes. « |c 
veux bien croire que M. Sarde 
vive dans d'autres sphères que la 
nôtre, très commune», a déclaré 
le procureur avant de requérir 
quatre mois de prison avec sursis 
et 7000 dollars d'amende. 

« |e ne suis pas un homme d'af-
faires, je suis un compositeur de 
renommée internat ionale», a en-
core déclaré Phil ippe Sarde pour 
expliquer qu' i l ne connaissait pa* 
l ' interdict ion faite par le code pé-
nal, de faire opposition au paie-
ment d'un chèque qui n'avait été 
ni volé ni perdu. 

ON DEAOLY OROUND (16*) Tou* le» so*s 6 45-9 00 3im-fcjn mar.m»ft«u 1 30-4 00 BLANK CHECK (G) Tout *» 7 15-9 15 
d>nv»un-m«f̂T»f-j«u 1 15-3 15-5 15 BLUE CHIPS (G) Tou» M»» ton 7 05-9 30 d>m-K;n ma*-T»r-f«ij 1 45-4 30 JURASS'C PARK (G) DOCBY Tou» jom* 12 00-2 40 DEATH W1SH V (SAC) DOLBY Tou» 'M jour» 2 40-4 45-7 00-9 10 MY FATHER.THE HERO (O) DOLBY Tou» m» jour» 12 30-5 20-7 20-9 20 GETAWAY (16*) DOLBY Tous 1rs |Our» 12 00-2 20-4 40-7 00-9 30 ON DEADLY OROUND (18*) DOLBY Tou» IM jour» 12 00-2 20-4 40-7 00-9 25 ACE VENTURA PET DETECTIVE (O) DOLBY Tou» im jour» 12 2S-2 35-4 45-7 05-9 15 THE PIANO (13*) DOLBY Tout .M *0«s 6 50-9 30 ERNEST RIOES AGAIN (G) DOLBY 

TOU»'M,OU«» 1210-2 20-4 30 BLANK CHECK (O) DOlBY Tou» IM jour» 12 30-2 40-4 50-7 10-9 16 BLUE CHIPS (O) DOLBY Tou» «M jour» 12 05-2 25-4 45-7 05-9 30 

ON DEAOLY GROUNO (16») DOlBY 
TOUS 'MIOU'* 12 20-2 35-4 4«>-7 00-9 15 BLUE CHIPS |G) DOLBY 1 00-4 00-7 05-9 25 BLANK CHECK (G) DOLBY Tous IM |Our» 12 30-2 40-4 40- 7 00-9 05 PROFIL BAS (SAC) DOlBY 12 15-2 30-4 50-7 10-9 30 ROCK N NONNE 2 (O) DOlBY Tou» es ,our» 2 50-7 05-9 20 ERNEST RIDES AGAIN (Oï DOlBY 12 50-5 00 MY FATHER.THE HERO (O) DOlBY Tou» »M jour» 12 45-2 45-4 55-7 10-9 10 Une histoire d'amour 

à haute vitesse. 

VERSION ORIGINALE ANGLAISE 
ON DEAOLY OROUND (16») DOLBY dirrvmar 7 05-9 20 lun-mer-jeu 8 05 BLUE CHIPS (G) dinvm»f 7 0O-9 15 lurvmef-jeu 8 00 MY FATHER.THE HERO (G) <J*Tvm»r 7 1&9 25 icn-mer-jeu 8 10 

ON DEADLY OROUND (Ifr») Tou» »M»oir» 7 15-9 30 <j>rrvlun-m«f m»r-jeu 1 00-3 00-5 00 MRS DOUBTFIRE (G) DOLBY Toul le» »oia 7 00-9 30 <J"Tviun-mar-mer-j*u 1 40-4 10 ACE VÉNTURA PET OETECTTVE (G) DOLBY Tou» Im soir» 7 05-9 15 dinvlun-mar-mer-jeu 1 15-3 00-4 45 SCHINOLER'S LIST («•) OOLBY Tou» IM »o#s 8 00 dim-iun-mar-mer-jeu 2 00 

*C»*«t'Kt >•• IN 0* f »<tj|* 

LA1SSE2PASSER 
REFUSES DES DEMAIN! 

S R C «j«» Télévision Les Pieds dans les plats Scoop 
Le télécopieur et le cellulaire, des À la grande joie de chacun* Stéphanie 
instruments de travail utiles. réintègre les quartiers du journal. 

Tous pour un 
Un fou meurtrier qui a changé le monde 
Adolph Hitler, deuxième volet. 

C H O I X D É M I S S I O N S 
par Louise Cousineau 

Montréal ce soir neos sans ies purs scoop Tout pour un Sur mYTt8tîon LeTetefOumai U Point (22h25) Fçstrrai cJu voyageur 

The News CBS News EntertainmentTonight Dr. Quinn, Mediooe Wonnn Eye To Eye with Connie Chung The Young and The Restas D. Letterman (23h35) 
18:30 ® — SONIA BENEZRA 

Sylvain Lelièvre et Da-
niel Lavoie chantent, Jo-
sée Chouinard parle de 
ses Olympiques et Lau-
rence j a l b e r t est à 
l 'Olympia. 

20:00 O — SCOOP 
Stéphanie rev ient au 
journal , Manon quitte 
son fiancé pour Dumou-
l in et un nouveau person-
nage, joué par lean-Marie 
Lapointe (le fi ls de lean) 
apparait. 

21:00 CD — CLAIRE 
LAMARCHE 
Les Coaltier père et fils 
répondent aux questions 
de leurs fans. 
(D — «JÉSUS DE 
MONTRÉAL» 
Le f i lm du plus intel l i-
gent de nos cinéastes, De-
nys Arcand. qui jette un 
regard amusé et cynique 
sur une foule d'institu-
tions, depuis l'Église jus-
qu'au système de santé. A 
ne pas manquer. 

21:30 O —SUR INVITATION 
Le plus pince-sans-rire de 
nos comiques, Pierre Le-
garé, s'execute. 

NBCNews JeopArày! Tonight Show (23h35) John Larroquette 

Newswatch /«flA Hi iia • tau " uoe mme i mie news 
TV/, S li fi n n m ni A •Lin t .a mAjU 1 «fAM̂â 1 ne ADOn9?n3! Acweremem AWITOS Cinéma Canada: South of Wawa. 

Piment fort Ent'Cadieux Chop-Suey La Trentaine Claire Lamartbe: J.-P. et U-A. Coaftec. • Lotto (23h51) 

Chop-Suey Pifnent fort Ent'Cadieux La Trentaine Ctaire Lamtfcbêt J.-P. et M.-A. Coa&ef. • Lotto (23h$1) Le TVA/Sports 

kl ftiif rtewsifoe Wheel ot Fortune Jeopardy! • TheByrdsofParadae W5 *r7tîi EfK Maîîiog CTV National News 

News 8 New England ABC World News Wheelof Fortune TheByrdsofParadise U.Hnjl Mauoc* NigMme (23h35) PnmetjmeUve News 8 New England 

Montréal ce soir P t t dans les piats Scoop Aujourd'hui Tous pour un Sur invitation LeTetéjouma! Le Point (22h25) Aujourtfhui 

P i m e n t fort Ent'Cadieui l a Trentaine Claire Lamarche: J.-P. et H-A. Coaier. • Lotto (23h51) Le TVA Sports 

SkpByStep Enteriamnenî Ton»ght • The Byrds ol Paradbe Seinfetd W5w î Enc Malànç CTV National News 

Montréal ce soir Aujourd'hui (18h25) Pieds dans les plats Tous pour un Sur invitation LeTHejoumal Le Point (22h25) Festval du voysgeur 

Passe-Partout Omni Soence Teléservice Points de vue: Crimes de femmes. Cwma Jésus de Montréal. Points de vue (23h05) 

Newscenter22 iQA VII. JJ M ABC wono news The Byrds of Paradise Star Trek: The Neit Génération Newscenter22 Nightlne (23h35) 

PolkaDotDoor Ghostwriter The Power To Change The Power To Change ?rîsooeno<Gfîvrîy FourthReadmg 

Business Report ThisOWHouse I I »-- H IM wyiieryi iwpecio» wxie, vu Vê tLnnç... Movie: TaH Blond Man w t̂ One filect Shoe. 

La Guerre des dans Sonia Benezra Oueffe His:o«re Le Grand Journal Sports Plus 

Business Report nova, joumey 10 w«man|aro. Lost World. Vantshed Lrves Dennis Wholey 

Découverte Chiffres et lettres Au nom delà loi Journal télévise Vision 5 (19W5) Envoyé speoal Le Cercle de rranurt Dossier... (23M5) 

Solidrok (17K30) C»met)ereCD Clip YideoPtus Musique Vidéo Musqué Vidéo Musique Video Musique Video 

Le Bal de neige Sports 30 les Héros de rtwver Tournoi des coeurs: curtmg fenwwi Bonne Pêche Sports 30 

LeMondedeCooi(18h10) Jonnifer S-. est la proch^ne l e Monde de Ray (22h10) Zoom (?3h20) 

Cutting Edge (16M5) Swing Kids The Hriden Room The Lover Candfnan 
• Changement de dermere heure, 
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DICTIONNAIRE 

enfer 
PARIZEAU JACQUES 
Ne le 9 août 1930 II est moins populaire que son paru mais il pese plus que son 
parti! 

PELADEAU PIERRE 
Voici trois définitions une dans le style de La Presse, une dans celui du Devoir 
et une dans celui du Journal de Montréal 
Alors La Presse: "Pierre Peladeau. un homme d'affaire et un visionnaire. 
Le Devoir: "Pierre Peladeau. un gestionnaire intrinsèque du capital médiatique 
a tendance pro-plebienne " 

Le Journal de Montréal "Pierre Peladeau, une bete de sexe1 

PELLETIER GILLES 
Ne le 22 mars 1925 Gilles Pelletier est un comedien tellement doue que même 
lorsqu'il joue un personnage aussi amoral que Xavier Galarneau, il arrive a le 
rendre attachant Si jamais les libéraux veulent faire un film sur la vie de Jean 
Chrétien, ils savent qui prendre! 
PELLETIER YVES 
Ne le 15 janvier 1961 Le membre long de Rock et Belles Oreilles. C'est le 
meilleur acteur du groupe mais avouons que les autres ne sont pas des Jean-
Louis Roux. Il parvient a jouer à merveille un hypocondriaque comme Monsieur 
Caron alors que dans la vraie vie il est vraiment malade1 

PICHÉ PAUL 
Ne le 5 septembre 1953. Resumer Paul Piche c'est un vrai exercice de diction. 
Riche sur le plan du psychisme n'est pas un pissou et Piche sur le plan du 
physique n'est pas un pichou 

PILON DONALD 
Ne le 12 avril 1938 A la fin des annees 60. il jouait "undress ' dans des films 
québécois pour adultes, aujourd'hui il joue "ail dress" dans des commerciaux de 
Pizza. On peut dune extrapoler qu'il va bientôt jouer dans un film ou on va faire 
venir une pizza 

PIVOT BERNARD 
Le Madonna de la littérature Comme Madonna. il aime mettre en valeur sa 
langue, lui c'est pour le français, et elle c'est pour le french 

S E A ' e n j f e r c ' e s t 
1 nous autres t 

TOUS LES MERCREDIS 

/ 9li3() 

3 Î 1 Télévision 

CINEMA 

ACE VENTURA MENE L ENOUETE 
Bcrri (2) 12 h 17 h 19 h 21 h ieu : 12 h 17 h. 21 
h 50 Carrefour du Nord (5) Ven 19 h 50. 21 h 30 
du sam .iu ieu 12 h 30 14 h 20. 16 h 10. 19 h 30! 
21 h 30 Carrefour Jol iette (2» Du sam au ieu 13 
h 4r> 1b h 10 19 h 15. ven : 19 h 15 Cinéma 6 
Boucherville (6) Ou sam au ieu 13 h. 15 h. 17 h 
von 19 h Dernier spectacle sam.- minui t Ciné-
ma Chateauguay <5) Du sam au ieu 13 h. 15 h 
17 h 19 h 15. 21 h 30. ven : 19 h 15 21 h 30 
Dernier spectacle v e n , sam : 23 h 40 Langelier 
14» 13 h 10 15 h 10 17 h 10 19 h 10. 21 h 
Dernier spectacle ven sam 23 h Laval 2000 (1» 
13 h 50 17 h 15 Oméga (1). Du sam au ieu 13 h 
15 h 17 h 19 h 15 21 h 30 ven 19 h 15. 21 h 
30 Plaza Repentigny (3) Du sam au ieu 13 h 15 
15 h 15 17 h 15 19 h 15. 21 h 15. ven.: 19 h 15. 
? l h l 5 Dernier spectacle ven sam 23 h 15 St-
Ba^ie «Si Du sam au ieu.: 13 h 15. 15 h 15. 17 h 
15 19 h 15 ven 19 h 15 Terrebonne (71:13 h 10 
15 h 10. 17 h 10 19 h 10. 21 h 10 Dernier specta 
Cle ven sam 23 h 

ACE VENTURA: PET DETECTIVE 
Astre 92) 13h 10 15h 10 17 h 10 19 h 10 21 h 
10 Dernier spectacle ven . sam 23 h 10 Boite a 
f i l m s «1» Pour h o r a i r e , t e l e p h o n e r a 346-
4141 Centre Eaton (1) 12 h 15. 14 h 30 1b h 45. 
19 h 21 h 10 Dernier spectacle ven , sam.: 23 h 
20 Dorval 13) 19 h 05. 21 h 15. sam . d im . l u n , 
mar merc . ieu 13 h 15 15 h 16 h 45 Famous 8 
151 12 h 25. 14 h 35. 16 h 45 19 h 05. 21 h 
15 Laval (21 12 h 30 14 h3 5 16 h 45 18 h 50 21 
h 05 Dernier spectacle sam 23 h 15 Plaza Cote-
des Neiges (6) 13 h 35. 15 h 30. 17 h 25. 19 h 20 
21 h 20 
AFFAIRE PELICAN (L ) 
Cineplex Centre-Ville (1). 15 h 40. 21 h 05 Oméga 
«2» 21 h 30 
ACE OF INNOCENCE (THE) 
Cmeplex Centre-Ville (5): 15 h 30 21 h 10 
ARBRE (L ). LE MAIRE ET LA... 
Nouvel Elysee 1b h 45 21 h 
AU FIL DE L HORIZON 
Parisien 12 h. 19 h 
AU NOM DU PERE 
Carrefour Laval (2); 18 h 40 21 h 20Cmema 6 
Boucherville (6) Du sam auieu 18 h 45. 21 h 30; 
ven 21 h 30 Dernier spectacle sam: minui t . 
Complexe Desiardms (4): 13 h 40 1b h 15. 19 h. 
21 h 35 langelier (U 18 h 45 21 h 15 Dernier 
spectacle ven sam : 23 h 45 Plaza Repentigny 
«b» Du sam au ieu 14 h 16 h 30 19 h. 21 h 30; 
ven 19 h 21 h 30 Dernier spectacle v e n , sam 
23 h 45 Terrebonne (2) 18 h 45. 21 h 15 Dernier 
spectacle ven . sam 23 h 45 

BARAKA 
Palace <b> 13 h 15 15 h 15 17 h 15 19 h 15 21 h 
15 
BEETHOVEN 2 (v a.) 
Plaza Cote-des Neiges (2> 13 h 45 Pointe-Claire 
«6» 14 h d im 13 h 30 
BEETHOVEN 2 (v. f . ) 
Cmema 6 Boucherville (5) Du sam au ieu 13 
h Cmema Chateauguav (2) Du sam au ieu 13 h 
30 15 h 20 17 h Joliette (2) Du sam auieu 13 h 
40 1b h 10 Langelier (11 13 h 14 h 50 16 h 
45 Oméga «4» Du sam au leu 13 h 15 h 17 h 
ven 19 h 15 Plaza Repentigny «6» Du sam au 
i t u 12 h 15 Terrebonne (2) 13 h. 14 h 50. 16 h 
45 
BLANC 
Complexe Desiardms i3> 13 h 15 h 10 17 h 20 
19 h 30 21 h 40 

Nouvel Elysee 1 7 h. 19 h 15 21 h 30 

BLANK CHECK 
Centre Eaton <Sl 12 h 40 14 h 40 16 h 55 19 h 
15 21 h 20 Dernier spectacle ven sam 23 h 
30 Cinéma Chateauguav <4» Du sam au ieu 13 h 
30 15 h 30 19 h 15 21 h 30 ven 19 h 15 21 h 
30 Dernier spectacle ven sam 23 h 30 Famous 
8 «7» 12 h 30 14 h 40 16 h 50 19 h 10, 21 h 
15 Creenfield (2» 19 h 15 21 h 15: sam d im 
lun mar merc ieu 13 h 15 15 h 15 17 h 15 
lavai «81 13 h 10 15 h 15 17 h 15 19 h 15. 21 h 
15 Versailles (3) 12 h 30 14 h 40 16 h 40. 19 h 
? 1 h 05 Dernier spectacle sam 23 h 05 
BLINK 
Egvptien 13» 19 h 15 21 h 30. merc . ieu 21 h 
30 
BlUE CHIPS 
Astre '4* 12 h 45 14 h 55 17 h 19 h 10 21 h 20 
Dernier spectacle ven sam 23 h 50 Centre Ea 
ton i? i 12 h 20 14 h3 5 16 h 50 19 h 05 21 h 
25 Oermer spectacle ven sam 23 h 45 Du Parc 

«2» Ven . sam . d im mar 19 h 21 h 15. lun . 
merc leu 20 h 
Famous 8 <8> 12 h 05 14 h 25. 16 h 45 19 h 05 
21 h 30Greenf ieid (3) 19 h 05. 21 h 30; sam. 
d im lun mar merc ieu 13 h 45. 16 h 30 Laval 
<f.»i 12 h 20. 14 h 40 17 h 05 19 h 25. 21 h 
40 Dernier spectacle sam 23 h 55 Versailles (2) 
13 h 16 h 19 h 05 21 h 25 Dernier spectacle 
sam 23 h 40 
CIEL ET LA TERRE (LE) 
Carrefour Jol iet te (4» Du sam au ieu 16 h. 21 h. 
ven 21 h 
COLD SWEAT 
Palace (5) Ven . sam . d im lun . mar . ieu 19 h. 
21 h 20 merc 21 h 20 
DEATH WISH V 
Famous 8(11 12 h 15 14 h 30 16 h 45. 19 h. 21 h 
10 Laval <4i 12 h 15 14 h 30 16 h 45. 19 h. 21 h 
15 Dernier spectacle sam 23 h 30 Palace ( 1 ) 1 3 
h 30 15 h 30 17 h 30 19 h 30 21 h 30 
8 SECONDS 
Decarie (2» 19 h 15 21 h 35 sam d im 13 h 35. 
16 h 19 h 15 21 h 35 Place Alexis N ihon(3 i 13 h 
05 15 h 15. 17 h 20 19 h 25. 21 h 30 
ENFANT (L ) LION 
Bern «4) 13 h 30 15 h 30 17 h 30 19 h 30 21 h 
30 Carrefour du Nord (2) Du sam au ieu 15 h 
17 h 19 h 21 h 30 ven 19 h 21 h 30 Cinéma 6 
Boucherville «4» Du sam au jeu . 13 h. 15 h 15 17 
h 15 19 h 10. 21 h 20. ven : 19 h 10. 21 h 20 
Dernier spectacle sam 23 h 15 Terrebonne (1) 
13 h 05 15 h 05. 17 h 05. 19 h 05. 21 h 05 
Dernier spectacle ven sam 23 h 
ENFER (L ) 
Carrefour Laval (5) 13 h. 17 h 19 h 21 h 10 Ciné-
ma 6 Bouchervil le (5) Sam dim . mar 15 h 10, 
17 h 15 19 h 20 21 h 30 ven 19 h 10. 21 h 30; 
lun merc . ieu : 17 h 15.19 h 20 21 h 30 Dernier 
spectacle sam . 23 h 30 Complexe Desiardms (2»: 
15 h 30. 15 h 30. 17 h 30. 19 h 30. 21 h 30 
ERNEST RIDES ACAIN 
Famous 8 (6) 12 h 10. 14 h 20. 16 h 30 Laval (10): 
12 h 10 14 h 15. 16 h 30 Palace (3) 13 h 45. 16 h 
15 Versailles (5): 12 h 50 17 h 
ETE ( D D E MES 11 ANS 
Bern (3) 12 h 30 15 h. 19 h 30 Boi te a f i lms (2) 
Dim 13 h 15 h 15 19 h 21 h 15; sam et tous les 
soirs 19 h 21 h 15 Brossard (1) 12 h4 5 .15 h 17 
h 19 h 15 21 h 20 Carrefour du Nord (1) Ven 19 
h 15 21 h 30 du sam au jeu 14 h 35. 16 h 35.19 
h 15 21 h 30 Carrefour Jol iette (1) Du sam au 
teu 13 h 40 16 h 10.19 h 10. 21 h 15 ven : 19 h 
10 21 h 15 Carrefour lavai (3). 12 h 45. 15 h. 19 h 
25 Cinéma 6 Boucherville (3) Du sam au jeu 13 
h 15 h 10 17 h 10 19 h 10. 21 h 20; ven 19 h 
21 h 15 Dernier spectacle sam.: 23 h 15 Cinéma 
Chateauguav <1) Du sam au leu 13 h 20. 15 h 
10 17 h 19 h 15 21 h 30 ven 19 h 15 21 h 30 
Dernier spectacle ven . sam 23 h 30 Palace (4) 
13 h 10. 15 h 10 17 h 10 19 h 10 21 h 10 Lange 
lier <5» 13 h 05 15 h 05. 17 h 05 19 h 05 Plaza 
Repentigny 12) Du sam au ieu 13 h 10 15 h 10. 
' 7 h 10 19 h 10 21 h 10. ven.: 19 h 10. 21 h 10 
Dernier spectacle ven sam 23 h 10St-Basile 
<2) Du sam au ieu 13 h 10. 15 h 10. 17 h 10 19 
h 10 21 h 10 ven 19 h 10 21 h 10 Terrebonne 
'31 15 n 05 15 h 05 17 h 05 19 h 05. 21 h 05 
Dernier spectacle ven sam 23 h 

FUGITIVE (THE) 
Palace (3» 18 h 30 
GERMINAL 
Parisien 13 h 30 17 h 20 h 25 
GETAWAY (THE) 
A-,tre«5> 12 h 30 14 h 45 17 h 19 h 15 21 h 30 
Dernier spectacle ven sam 23 h 45 Carrefour 
Laval «4» 16 h 10 19 h 05 21 h 25 Cmema Chat-
qeauguay <2> 21 h 30 Dernier spectacle v e n . 
sam 23 h 40 Cinéma Pine (3) 20 h sam 19 h. 
? i h 55 d im 20 h Cmeplex Centre-Ville (4) 13 h 
0r- 15 h 50 19 h 21 h 25 Egypt ien (1) 13 h 45. 
16 n 50 19 h 21 h 30 Famous 8 (3) 12 h 14 h 20. 
i b h 40 19 h r i h 30 Plaza Cote des Neiges d ) 
15 h 50 16 h 05. 19 h 21 h 25 
GREEDY 
Place Alexis Nihon d» Sam . 19 h d i m 18 h Pla-
za Cote des-Neiqes (4) Sam 19 h; d im 18 
h Pomte Claire < 1 » Sam 19 h d im 18 h 
IMAX • AVENTURIERS DU SAVOIR e t LA 
FORCE DU SOLEIL 
Vieux Port de Montréal I 0 h l 5 11 h 45 15 h 45. 
17 h 50 19 h 15 (en français» 
IMAX • TITANICA 
Vieux Port de Montréal 20 h 45 (français) 13 h 
50 'en anglais) 

INTERSECTION 
Centre Eaton «3» 12 h 10 14 h 25 16 h 40 19 h 
25 21 h 50 Dernier spectacle ven sam 23 h 35 
IN THE NAME OF THE FATHER 
Cmema Pine (4) 20 h sam 18 h 45 21 h 35. 
d im ?0 h Decarie (1) 19 h 21 h 50. sam d im 

13 h 30 16 h 15 19 h 21 h 30 Faubourg (2) 13 h 
10 15 h 5 5 19h 21 h 35 Laval <11» 12 h45 . 15 h 
50 18 h 10. 21 h 05 Pointe Claire (6) 16 h 05. 18 
h 40 21 h 15. d im 15 h 20. 20 h 15 
INVASION OF THE BODY SNATCHERS 
Centre Eaton (6) 12 h 35. 14 h4 5. 17 h. 19 h 20 
21 h 15 Dernier spectacle ven . sam 23 h 25 
JURASSIS PARK 
Palace (5) 13 h 15 16 h 
LATCHO DROM 
impérial 12 h 45 14 h 55. 17 h 05. 19 h 20 21 h 
35 
LEÇON DE PIANO (LA) 
Dauphin (2) 13 h 45 16 h 15. 19 h. 21 h 30. lun 
16 h 15 19 h 21 h 30 
lavai (3) 13 h 10. 15 h 50. 18 h 40. 21 h 20 Pari 
sien (6) 13 h 10 15 h 50 .18 h 30. 21 h 20 
LISTE SCHINDLER (LA) 
Brossard (3) 12 h 30 16 h 15. 20 h Carrefour l a 
val (6) 12 h 50 16 h 30 20 h 10 Cmema 6 Bou 
chervil le (2) Du sam au jeu : 13 h 16 h 45. 20 h 
30 ven 20 h 30 Complexe Oesiardms (1) 12 h 
45 16 h 30 20 h 20 Dauphin (1) 12 h 45. 16 h 30 
20 h 15 
MADAME DOUBTFIRE 
Berri (5) 14 h 16 h 30 19 h. 21 h 30 Carrefour 
Joliette (3) Du sam auieu 13 h 35 16 h 05. 19 h 
05 21 h 30 ven • 19 h 05. 21 h 30 Cmema Cha-
teauguav (3) Ou sam au ieu : 13 h 10. 15 h 30. 19 
h 21 h 30. ven 19 h 21 h 30 Dernier spectacle 
ven sam 23 h 40 Langelier (3) 13 h 15. 15 h 40, 
19 h 21 h 25 Dernier spectacle ven , sam 23 h 
45 Laval 2000 (2> 13 h 45 16 h;. 19 h. 21 h 
20 longueui l (21 13 h 30 16 h 15. 19 h. 21 h 
35 Plaza Repentigny (4). Du sam au jeu 14 h. 16 
h 30 19 h. 21 h 35 ven 19 h 21 h 35 Dernier 
spectacle sam 23 h 30 Rex (1) Du sam au jeu 
19 h 21 h 30 ven 19 h St Basile (4) Du sam au 
leu 14 h. 16 h 30 19 h 21 h 35; ven 19 h 21 h 
35 Terrebonne (8) 13 h 15.15 h4 5 .19 h. 21 h 25. 
Dernier spectacle ven . sam : 23 h 50 
MARMOTTES (LES) 
Carrefour Joliette (4) Du sam au jeu 13 h 30. 19 
h ven 19 h Cmeplex Centre-Ville (5». 13 h. 18 h 
30 

MATUSALEM 
Berri (21 12 h 14 h 30 Brossard (2> 12 h. 14 h 15 
16 h 30 Carrefour d u Nord (3) Du sam au ieu 12 
h 30 Carrefour Laval (2) 13 h 15. 16 h Cinéma 6 
Boucherville (1) Sam d i m „ mar 13 h. 15 h; lun., 
merc ieu 15 h Cmema Chateauguav (6) Du 
sam au ieu 13 h 15 h 17 h Cineplex Centre-Ville 
•8) 13 h 10 15 h 35. 19 h 05 21 h 30 Cremazie 
14 h 16 h 15 Jol iette (1) Du sam au ieu 13 h 35. 
16 h 05 Langelier (2): 12 h 30. 14 h 40 16 h 
50 Oméga (2) Du sam au ieu.: 13 h. 15 h 30.19 h. 
ven 19 h Plaza Repentigny (5). Du sam au leu 
12 h 15 14 h 30 16 h 45 Pointe-Claire (5) 14 h 
16 h 30 St-Basile (3> Du sam au ieu 12 h 15. 14 
h 15 Terrebonne (5) 12 h 30. 14 h 40 16 h 50 
MON AMIE MAX 
Carrefour du Nord »4): 19 h 20 21 h 30. 
Laval (10) 18 h 45. 21 h 10 Dernier spectacle 
sam 23 h 30 Parisien (7) 12 h 20 14 h 40 16 h 
50 19 h. 21 h 20 
MOUVEMENTS DU DESIRS (LES) 
Cremazie 19 h 10 21 h 10 Parisien (3). 13 h 15 h 
10 17 h 10 19 h 20 21 h 40 
MRS. DOUBTFIRE 
Carrefour Laval d» 14 h 16 h 35 19 h 21 h 30 
Dorval (2) 19 h 21 h 30 sam dim , lun mar . 
merc ieu 13 h 40. 16 h 10 Place Alexis Nihon 
«?» 13 h 30 16 h 15 19 h 21 h 30 Plaza Cote des-
Neiges <3) 13 h 45 16 h 25 19 h 05 21 h 
35 Pointe Claire (2) 13 h 15 h 45 18 h 30 21 h 
15 
MY FATHER, THE HERO 
Cmema Pine (1) 20 h 10 sam 19 h 10 21 h 40 
d im 20 h 10 Du Parc (3) Ven sam . d im mar 
19 h 10 21 h 25 lun merc ieu 20 h 10 Famous 
8(2) 12 h 30 14 h 40 16 h 50 19 h. 21 h 10 Laval 
(12) 12 h 50 15 h 17 h 19 h 21 h Dernier spec-
tacle sam 23 h Loews (3) 12 h 50. 14 h 50 16 h 
55 19 h 10 21 h 20 Dernier spectacle ven . sam 
23 h 20 Versailles (6) 12 h 45 I 4 h 4 5 16 h 55 19 
h 10 21 h 10 Dernier spectacle sam 23 h 15 
MY GIRL 2 
Cmeplex Centre-Ville (D 13 h 30 19 h Egypt ien 
«3» 13 h 15 15 h 15 17 h 15 Plaza Cote-des-Nei-
ges <7) 13 h 30 15 h 30 17 h 25 Pointe-Claire (3): 
13 h 15 h 05 17 h 10 19 h 15. 21 h 20 

NAKED 
Centre Eaton (4» 12 h 30 15 h 15 18 h 25 21 h 
05 Dernier spectacle ven sam 23 n 40 

ON DEADLY GROUND 
Astre d ) 15 h 15 h 17 h I9h 21 h Dernier 
spectacle ven sam 23 h Cmema Pine (2) 20 h 
10 sam 19 h 21 h 35 d im 20 h 10 
Famous 8 (41 12 h 14 n 20 16 h 40 19 h. 21 h 
25 Plaza Cote des Neiges «7» 19 h 20 21 h 25 

OMBRES SUR LA NEIGE 
Parisien 21 h. 
ON DEADLY GROUND 
Dorval (1) 19 h 15. 21 h 30 sam d im . lun.. roar. 
merc ieu 13 h 15 h 17 h Du Parc <1> Ven , 
sam d im mar 19 h 05. 21 h 20; lun . merc . 
leu 20 h 05 Greenfieid (1) 18 h 45. 21 h. sam 
d im lun mar merc . ieu 13 h 30. 16 h lavai 
(5) 12 h 45 15 h 17 h 15. 19 h 30. 21 h 40 
Dernier spectacle sam 23 h 45 Loews (1) 12 h 
05 14 h 20 16 h 40 18 h 55 21 h 25 Derrlier 
spectacle ven sam 23 h 45 Versailles (1) 1? h 
20 14 h3 5 16 h 45. 19 h 21 h 15 Dernier spcc 
t ade sam 23 h 30 
PARC (LE) JURASSIOUE 
Carrefour du Nord (4) Du sam au jeu 12. h 
30 Carrefour Laval (4) 13 h 10 Cineplex Centre-
Ville (2) 13 h 18 h 45 Jol iette (3) Du sam au içu 
13 h 50. 16 h 19 h 05. 21 h 30. ven 19 h 05. 21 h 
30 
PHILADELPHIA 
Brossard (2) 19 h 21 h 30 Faubourg <1|. 12 h 
15 h 35 18 h 45 21 h 25 Plaza Cote des Neiges 
«2» 16 h 15. 19 h 21 h 35 Pointe-Claire (5) 19 h. 
21 h 30 
PHILADELPHIE 
Berri (3) 12 h 30 17 h 21 h 30 Boite a f i lms r i ) 
Pour horaire telephoner a 346-4141 Carrefour 
Laval (3) 14 h 35. 17 h 21 h 30 Cmema 6 pfcu-
cherv i l l ed ) Ven 19 h 21 h 40 sam d i m mar 
17 h 19 h 30 21 h 50. merc. 19 h. 21 h 40: lun . 
ieu 16 h 35. 21 h 40 Dernier spectacle sam 
minu i t Cmema Chateauguav (3): 19 h 05 Jol iet te 
(2) 19 h 21 h 30 Langelier (2): 19 h. 21 h Z5 
Dernier spectacle ven sam 23 h 45 Plaza fle 
pent igny (5) 19 h. 21 h 35. Dernier spectacle 
ven sam 23 h 30 Rex (2) 19 h St Basile (3) Du 
sam au ieu 16 h 30 19 h 21 h 35. ven 1$ f r t i 
h 35 Terrebonne (5): 19 h. 21 h 25 Dernier spec-
tacle ven sam 23 h 45 ' i 
PIANO (THE) 
Famous 8 (6) 18 h 50 21 h 30 Loews (2) 13 h 30. 
16 h. 18 h 30, 21 h 05 Dernier spectacle ven . 
sam 23 h 25 
PROFIL BAS 
lavai (1) 13 h 30 16 h. 18 h 30 21 h Dernier 
spectacle sam 23 h 20 Parisien (4): 12 h 10. 14 h 
30 16 h 40 19 h 10. 21 h 30 Versailles (4) 17 h 
15 14 h 30 16 h 50. 19 h 10 21 h 30 Dernier 
spectacle sam 23 h 45 • 

REALITY BITES 
lavai (7) 12 h 30.14 h 45. 17 h 19 h 10. 21 h ? 0 
Dernier spectacle sam 23 h 30 Place Alexis t i i 
hon (1) Ven lun au ieu 13 h. 15 h 10. 17 h 15. 
19 h 30 21 h 45. sam 13 h 30. 15 h 45. 21 h 10. 
d im 13 h 30 15 h 45 20 h 20 Plaza Cote-des-
Neiges «4i ven du lun au ieu 13 h 30. 15 h 23. 
17 h 20 19 h 15 21 h 15. sam 13 h 30 15 h 20 
17 h 10 21 h 15 d im 13 h 30. 15 h 20 20 h 
10 Pointe Claire (D 13 h 20. 15 h 20 17 h 20 19 
h 20 21 h 30 sam 13 h 20 15 h 20 17 h 10. 21 
h 15 

REMAINS OF THE DAY 
Palace 13 h 05 15 h 45 18 h 30 21 h 15 
REVE D ARIZONA 
Cineplex Centre-Ville (5) 15 h 50 21 h 
ROCINANTE 
Parisien 17 h 
ROCK N NONNE 2 (v. f . ) 
Oméga (4) Ous/im au ieu 19 h 15 21 h 30 ven 
21 h 30 
Versailles 14 h 50 19 h 05 21 n 20 Oermer spec-
tacle sam 23 h 45 
SHADOWLANDS 
Egyptien (2» 13 h 30 16 h. 18 h 45. 21 h 15 

SCHINDLER S LIST Cmema Pine (6) 19 h 30 sam 19 h 50 d i m V^h 
50 
Dorval i4» 20 h sam d im lun . mar merc ico 
14 h Faubourg (3) 12 h 30 16 h 19 h 30 Km . 
jeu 12 h 30 16 h Faubourg 14) 13 h. 16 h 30 v O 
h lavai <61 13 h 05 16 h 45 20 h 15 Plaza Cote 
des Neiges (5) 13 h 16 h 30 20 h Pointe Claire 
141 13 h 16 h 30 20 h 

SHORT CUTS 
Cmeplex Centre-Ville «7) 15 h 05 16 h 40 2<Mi 
10 ~ 
SIX DEGREES OF SEPARATION 
Loews (5» 12 h 30 14 h 45 17 h 05 19 h 20 21*h 
35 Dernier spectacle ven sam 23 h 40 
SNAPPER (THE) 
l oews (4i 12 h 20 14 h3 5 I 6 h 5 0 19 h 05 21 h 
15 Dernier spectacle ven sam 25 h 15 
SWINGERS INK 
l Amour 12 h 18 15 h 18 18 h 18 21 h 18 

SUITE A LA PAGE D 1 1 
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Millar et Jerome Poirier (installation de sculptu-
res» 20 h 30 
THEATRE LA CHAPELLE (5700. St Domini-
aue) • «Deiuge» de Tassy Teekman Avec Sophie 
Corriveau. Michael English. Anne LeBeau et Ken 
Roy 20 h 50 

FORUM - Les aventures de Mickey 19 h 50 (an 
gtais) 
CLUB SODA I5240 Ave du Parc) • Gogh Van 
Go 20 h 
CAFE CAMPUS (57. Prince-Arthur e ) • David 
Gogo 20 h 
GRAND CAFÉ (1720. St Oems) • Les Bungaloi 
des 21 h 50 
OUAI DES BRUMES (4481. St Denis) • The Live 
Tones des 22 h. 
LE PIERROT (114. St Paul e ) - iules Lavoie et 
Gilbert Lauzon 20 h 
LES BEAUX ESPRITS (2073. St Denis) • Billy 
Craig 22 h 50 
LA BOiTE A MARIUS (5885. Papineau) • Serge 
Lachapelle et Prederik: 21 h 30. 
BIDDLE'S (2060. Aylmer) • Charlie Biddle: de 22 
h a la fermeture. 
VOLTAIRE (11. Prince Arthur o l • PapasoH 
Workshop de 17 h a 20 h. 
LUX (5220. St-Laurent) • Rachelle Jeanty. Daniel 
Thouin et Lauréat Cormier 22 h 30 
LA CAVE DU VIEUX ST CABRIEL (426. St 
Gabriel) • Karl Valentin: 21 h. 

SUITE DE LA PAGE D 10 

TERRE INTERDITE 
Bern (1) 15 h. 17 h 15. 19 h 30. 21 h 45 Capitol 
(St Jean) Dim 13 h 15.15 h 30.19 h 15. 21 h 50. 
sam et tous les soirs 19 h 15. 21 h 50 Carrefour 
du Nord (5): 19 h 10, 21 h 50 Cinéma Chateau 
guay (6): 19 h 05. 21 h 50 Dernier spectacle ven. 
sam. 25 h 50 Joliette (1): 19 h 10, 21 h 50 Lange-
lier (6): 15 h. 15 h. 17 h. 19 h. 21 h 10 Dernier 
spectacle ven.. sam : 25 h 10 Laval 2000 (1): 15 h 
15 19 h 40. 21 h 40 Longueuil (1): 15 h 45. 16 h 
30 19 h. 21 h 50 Plaza Repentigny (1) Du sam. au 
leu 15 h 50. 15 h 50. 17 h 50. 19 h 50. 21 h 50; 
ven 19 h 50. 21 h 50. 
Dernier spectacle sam : 25 h 50. St-Basile (1). Du 
sam au jeu 15 h 50.15 h 50.17 h 30.19 h 30. 21 
h 30 ven : 19 h 30. 21 h 30 Terrebonne (6): 13 h. 
15 h. 17 h. 19 h. 21 h 10 Dernier spectacle ven , 
sam 23 h 10 
32 SHORT FILMS ABOUT GLENN GOULD 
Cmeplex Centre-Ville (5): 13 h 50.19 h. 
32 FILMS BREFS SUR GLENN COULD 
Nouvel Elysee 19 h 
TROIS COULEURS BLEU 
Cineptex Centre-Ville (9): 15 h 05. 15 h 10. 17 h1 
5. 19 h 20. 21 h 25 
TROIS (LES) MOUSOUETAIRES 
Oméga (5). Du sam au jeu : 15 h, 15 h. 19 h 15. 21 
h JO. ven: 119 h 15. 21 h 50. 
UN DEUX TROIS SOLEIL 
Parisien 12h 45. 15 h. 17 h 15.19 h 25. 21 h 55 
UNIVERS DES OMBRES <L ) 
Cmeplex Centre-Ville (2): 15 h 45. 21 h 15. 
WEEK-END A RIMINI 
L Amour 11 h. 14 h. 17 h. 20 h 
YEUX DE BRAISE (LES) 
Carrefour Joliette (2): 21 h 20 Cmeplex Centre-
Ville (5) 13 h 05. 15 h 10. 17 h 15. 19 h 20 21 h 
25.Langelier (5) 21 h 05 Dernier spectacle ven . 
sam 23 h 15 Rex 121. Du sam au jeu : 21 h Terre-
bonne «4» 12 h 45 14 h 50 16 h 55.19 h. 21 h 20 
Dernier spectacle ven sam : 23 h 50 

MUSIQUE 

PLACE DES ARTS (Salle Wilfrid-Pelletier) • 
•Faistaff» (Verdi). Opéra de Montréal. Timothy 
Noble et Christopher Robertson, barytons. Eva 
2seller et Kathleen Brett. sopranos. Cynthia Mun-
zer et Maria Popescu. mezzo-sopranos. Michael 
Ress Davis, ténor. Hugues St-Getars et Joseph 
Frank, ténors. Joseph McKee. basse Décors Pe-
ter Dean Beck Costumes Charles R Came Mtse 
en scene Fabrizio Melano. Choeur de I OdM et 
Orchestre Symphonique de Montréal Dir. Chris-
tian Badea 20 h 

PLACE DES ARTS (Cinquième Salle) • Angele 
Dubeau, violoniste, et Dominique Proulx, come 
dienne «Fantaisies» (Telemann): 20 h. 

Si tu es une jeune fille ou un jeune homme 
âgéfe) entre 14 et 21 ans, 

voici ta chance de devenir mannequin! 

Philippe Entremont, 
principal chef 
invité de l'Orchestre 
de chambre d'Israël 

THEATRE 

CAFE DE LA PLACE - -Le Silence de Moliere». 
de Giovanni Macchia Trad. de Jean-Paul Manga-
naro et Camille Dumoulie Mise en scene de Henri 
Barras Du mar au ven . 20 h. sam . 16 h 50. 21 h 
THEATRE JEAN-DUCEPPE • -Le Pere.. d Au 
gust Strindberg Mise en scene de François Bar-
beau Ou mar au ven . 20 h; sam , 16 h 50. 21 h; 
dim 14 h 30 
THEATRE DU NOUVEAU MONDE (84. ste-
Catherine o ) • -Andromaque-. de Jean Racine 
Mise en scene de Lorraine Pintal. Du mar. au ven. 
20. sam . 16 h. 21 h 
NCT - SALLE FRED-BARRY (4355. Ste-Ca-
therine e ) • «Le ciel vous baise et moi aussi», de 
Jean Frédéric Messier. Mise en scene de Claude 
Poissant Du mar au sam : 20 h 50. 
ESPACE GO (5066. Clark) - »L apprentissage 
des marais», de René Richard Cyr et Alexis Mar-
tin Du mar au sam.. 20 h; dim., 15 h. 
LA LICORNE (4559. Papineau) • .Jeux de pa-
tience» de Abia Farhoud Mise en scene de Daniel 
Simard Du mar au sam 20 h. 
CENTRE INTERCULTUREL STRATHEARN 
(3680 Jeanne Mance) • »Delinum». de Sophie La-
pointe Présentation du Theatre Les Enchaînes; 
20 h 
CENTAUR (453 St-François-Xavier) • «Someone 
Who II Watch Over Me», de Frank McGuinness Du 
mar au sam 20 h 
CENTRE SAIDYE BRONFMAN (5170. Che 
min de la Cote Ste-Catherine) • «Brilliant Traces-
Traces d Etoiles». Mise en scene de Pierre Ber-
nard Du mar au ieu . 20 h; sam . 20 h; dim., 19 h. 

Agence France-Presse 

• Le pianiste français Phi-
lippe Entremont. 59 ans, 
vient d'ctre nommé «prin-
cipal chef invité» de l'Or-
chestre de chambre d'Israël. 

À ce titre, il dirigera en 
plus des concerts en Israël, 
les enregistrements et les 
p r i n c i p a l e s tournées à 
l'étranger de cet orchestre 
fondé en i960 à Tel Aviv et 
qui a eu par le passé comme 
«chefs permanents» Sergiu 
Comissiona, Gary Bertini, 
Luciano Berio, Rudolf Bars-
hai et Uri Segal. 

Philippe Entremont con-
serve ses fonctions de chef 
permanent et directeur mu-
s i ca l de l ' O r c h e s t r e de 
chambre de Vienne où il est 
depuis 1976 et reste associé 
également comme chef à 
l'Orchestre de chambre des 
Pays-Bas. 

Pjrrsien 15 h 

SALLES DE REPERTOIRE 

AGE (THE) OF INNOCENCE 
Rialto 19 h. 
ATTRACTA 
Conservatoire d art cinématographique 19 h 
BEHIND THE VEIL: NUNS 
Cinéma ONF 20 h 30 
DESORDRE (LE) A VINGT ANS 
Cinéma Parallele 21 h 15 
DOCUMENTING WOMEN: SHAGGIENEW 
SHOESWHEN WOMEN KILL 
Cinéma ONF: 18 h 30 
GAGNANTS DU PRIX NORMAN McLA-
RENWINNERS OF THE NORMAN McLA-
RENT AWARD Conservatoire d art cinématographique 21 h 30 
JARDIN (LE) DE TANTE ISABELLE 
Cinematheque quebecoise: 20 h 35 
RACINES 
Cinematheque quebecoise 18 h 35. 
SHORT CUTS 
Cmema de Paris 15 h 30 
SAINT-GERMAIN-DES-PRESENTS 
Cinéma Parallele 19 h 15 
STORY (THE) OF BOYS AND GIRLS 
Cmema de Paris 13 h 30 21 h 30 
WAR (THE) ROOM 
Rialto 21 h 30 
WEDDING (THE) OF BOYS AND GIRLS 
Cmema de Paris 21 h 30 

Les candidats(es) sélectionnês(es) participeront aux spectacles de m o d e 

du Centre Commercial Le Boulevard et le ou la finaliste gagnera une s é a n c e 

de photos avec un photogrophe professionnel en col aboration avec * 
l'agence de mannequin MONTAGE. 

CRITERES D'ADMISSIBILITE 

Code posîd 

POUR ENFANTS longues portées: 

AUTORISATION POUR LES MOINS DE 18 ANS Un Gainsborough pour 
payer ses impôts 
• La National Gallery de Lon-
dres va s'enrichir d'un nouveau 
tableau, un rare autoportrait de 
Thomas Gainsborough et de sa 
famille évalué à 3,5 millions de 
dollars. 

Le ministère de l'Héritage na-
tional a précisé que le tableau, da-
tant de 1760 environ, était un 
don effectué par la famille de feu 
la marquise de Cholmondeley, 
décédée en 1990, en paiement des 
deux millions de dollars de droits 
de succession. 

MAISON-THEATRE (255. Ontario e ) - «Seuls», 
de Ariane Buhbinder Sam., dim, 15 h. (6 a 12 
ans) 

ftlUPttSWt, I MJTOttSl 
(Ham lu ou d« t pcrrxçirt. r nnome» 

Oçê'.«)de onûDcncçe'CjiiJrtèîOe'TwjeQtf OVWÏ fieu au* * l/met 
«erdtd le 18 un 1994 619ti. «me* vrtA le 19 mm 1994 3 I3h 

S.V.P. Veuillez inclure vos deux (2) photos 
avec ce bulletin de participation. 

VARIETES s^orjROuivHToua'niji 

THEATRE ST-DENIS 1 (1594. St Den.s) - Mi-
chel Louvain 20 h 
SPECTRUM (318. Ste-Catherine o » • Laurence 
Jalbert 20 h. 
MONUMENT NATIONAL (1182. St Laurent» -
Marieuse Pilote 20 h 
CESU (1200. Bleury) - Levesque et Turcotte: 20 

DANSE 

AGORA DE LA DANSE (840. Cherner e > • 
-Bras de plomb», de Paul-André Portier 20 h 
TANGENTE (840. Cherner e.» • «Emergence.. 
Avec Anne-Marie Giroux. Emilv Fountas. Marlene 

1736231-226 

Érabl ière au Pain d» Sucre . 
10 est sorti© 22. 35 aud. suivre l'indication 
1145. Petit Bemier. St-Jean-sur-Richelieu. 
Repas, danse, brunch le dimanche. 
346-3442 . 

Cabane à sucre Chez Pepere 
2975. Grand Rang (route 341) Nord. St-
Jacques (Montcalm). JOK 2R0. Repas, danse 
produits de l'érable purs. (514) 839-3369. 

MONTEREGIE 
SECTEUR RICHELIEU 

wà*i UMçvre 
i H 

Érabl ière Maurice Jeannotte 
200. ch. de la Savane. St-Marc-sur-Richelleu 
JOL 2E0 Partie de sucre • réceptions. 
Apportez votre boisson. Promenade en 
traîneau. (514) 584-2039 (jpéoal youpe en un*ne) 

Domaine Choquet 
À 10 km du tunnel L.H.-Lafontame. 
Salle pnvée de 30 à 750 personnes. 
Promenade en traîneau. Spécial à partir de 9$ 
pour groupe. Tél.: 652-2282. 

Sucrer ie des Normands 
426. ch. Georges Bonnalie. Eastman 
Aut. 10. sort» 106. Repas, produits de 
l'érable, glissade, promenade en traîneau 
514-297-2659. 

Érablière les Femmes Coll in 
248. rang des Continuations. St-Espnt 
(Montcalm) JOK 2L0.Repas, danse, produits 
(600 pers.). (514) 589-4552 ou 839-6105. 

Érablière La Goudrelle 
136. ch. Sous-Bots Mt St-Grégotre 
Repas à volonté - tire sur la neige 
Balade en traîneau • spéciaux pour groupe 
(514) 460-2131 ou 1 800 361-1014 

Érablière au Sous-Bois 
164. ch.Sous-Bois. Mt St-Grégoire J 0 J 1K0 
25 min MU. Aut. 10. sortie 37. suivre 
enseignes bleues: érablières Mt St-Grégoire. 
Repa» • tire - danse. 1 800 361-6368 

Cabane à sucre Dupuis 
1705. rang des Continuations. St-Jacques 
(Montcalm). JOK 2R0. Repas, produits de 
l'erable. Réservation: (514) 839-2672. 

LANAUDIÈRE 

Érab l iè re R a y m o n d Meuniar et F i la 
325. rang 54. Richelieu. QC J3L 4A7 
30 min. Mtl. aut. 10 sortie 29 Adulte: week-
end ou groupe 12 $ taxes incluses (semaine 
9$) sletgh-nde gratuit) (514) 347-0757 

É R A B L I É R E J E A N P A R E N T 
1571, route 343. St-Ambrolse-de-kildare. nord 
de Joliette. JoK ICO. Repas, danse, produits 
de l'érable. Rés. (514) 753-3146 

MONTÉRÉGIE 
SECTEUR VAUDREUIL LAURENTIDES 

Unra Mar 
Bolivie 

Sucrer ie La Soigneurie 
2970. boul. Hardwood. Vaudreu l 
Repas à volonté - tire sur la neige 
Promenade en traîneau • capacité 200 per 
(514)455-2904 

Cabane St-Vincent 
267. chemin Rrvtère du Nord St-CoJomban. 
(aut. 15. sortie 39) Ouvert 7 jours, musique 
et animation (week-end ou groupe) 
(514) 436-1785 (capacité 500 personnes) 

Cabana à sucre Gaston Majaau 
138. route 125, St-Esprtt (Montcalm). JOK 
2L0. Repas, danse, produits de l'érable. 
(Cap. de 150 pers.). (514) 839-2888. Aidez-les à les aider, 

OXFAM-QUÉBEC 
( 5 1 4 ) 9 3 7 - 1 6 1 4 * F ) 

2330, nie Notre-Dame 0 . , Bureau 200, Montréal (Qc), Canada H3) 1N4 

Cabane Bernard Duquette 
440. rang Montcalm. Ste-Jullenne 
(Montcalm), JOK 2T0. Repas, danse, 
produits. (Location de sallee). (514) 831-2472 
(ligne dir. de Montréal). 

Tout inclus 

par personne 
pour 2 jours 
(minimum 2 personnes) 

2 nuits à l'hôtel de 
votre choix 
Le stationnement sur 
place 
Les déjeuners 
2 soirées 
gastronomiques 

Les taxes 
Les pourboires 
Disponible les 7 jours 
de la semaine 
Tout est inclus excepté 
les boissons alcoolisées 

• Situé sur la 
colline parlementaire 

• Voisin des plaines 
d'Abraham 

• Ascenseur 

• Situé sur 
la Grande-Allée 

• Au coeur de la vie 
nocturne 

• Ascenseur 

• Au coeur du vieux 
Québec 

• Vue sur le fleuve 
• Ascenseur 
• A deux pas du Château 

F r o n t e n a c 

intic A i l 

r/Jns ( jfl^SUuikanU 
A u x Anciens Canadiens Le Louis-Hébert Le Patrimoine • Forfaits ski disponibles 
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Michel Lointain 
Le phénomène fait salle comble 

JEAN BEAUNOYER 

• On peut parler du «phénomè-
n e » Michel Louvain, qui se pro-
duit sur la scène du Théâtre St-
Denis 1 jusqu'au 5 mars. Évidem-
ment la salie était pratiquement 

comble et ce sera sûrement plein 
pendant la tournée en province 
qui suivra sa prestation à Mont-
réal. 

Des gens ravis dans la salle, sû-
rement acheteurs du 37e album 
du chanteur de charme comme 
on en fait plus au Québec. Des 

Michel Louvain est toujours aussi charmant, proche de son audi-
toire, complice des meres qui viennent le voir et il chante toujours 
les chansons qu'on attend de lui... PHOTO PIERRE CÔTÉ U PRESS* 

gens qui le suivent depuis tant 
d'années et qui lui demeureront 
fidèles tant qu'il sera sur scène. 
Sûrement un phénomène quand 
on sait qu'il n'a eu aucun succès 
au palmarès depuis plusieurs an-
nées, qu'il n'a plus d'émissions ré-
gulières à la télévision et qu'on ne 
se précipite pas aux portes de ses 
spectacles pour en t endre une 
voix exceptionnelle, ni des chan-
sons exceptionnelles ni une for-
mation musicale novatrice. 

le pense que Michel Louvain 
sait tout ça, qu'il possède toujours 
l'humour de ne jamais se prendre 
au sérieux. En fait, c'est la person-
nalité, la tradition du charme de 
Louvain qui à 57 ans, m'a-t-on 
dit, demeure un phénomène qué-
bécois de jeunesse et de longévité. 
Pas un ride, pas un pli, pas de 
ventre. Selon une de ses admira-
trices des premières heures, il n'a 
pas changé en 37 ans de métier. 

|e pense qu'il faudra doréna-
vant parler du Maurice Chevalier 
de la chanson québécoise et que 
ça ne s'arrêtera pas là. |e me sou-
viens avoir vu le spectacle de Lou-
vain alors qu'il fêtait ses 50 ans. 
Le spectacle était faste avec dan-
seuses, impressionnante forma-
tion, beaucoup de danse alors que 
Louvain s'éclatait sur scène jus-
qu'à chanter un extrait d'opéra. 

Il est devenu beaucoup plus 
sage et sûrement plus économe 
puisque ce dernier spectacle est 
d'une rare sobriété. Quatre musi-
ciens, le chef d'orchestre Daniel 
Piché (qui a préparé de bons ar-
rangements) et deux choristes. 
Pas de décors clinquants, pas de 
jeux de lumière complexes, c'est 
du Michel Louvain intime qu'on 
vous propose. 

L ' h o m m e est tou jours aussi 
charmant, proche de son auditoi-
re, complice des mères qui vien-
nent le voir et il chante toujours 
les chansons qu'on attend de lui, 
depuis La dame en bleu jusqu'à 
Linda, Louise et tous les prénoms 
de l'époque. 

l'ai aimé en première partie, 
l 'hommage à Charles Trenet, un 
autre hommage aux crooners en 
deuxième partie. Son monologue 
sur ses problèmes de glandes la-
crymales n'avait rien de particu-
lièrement excitant et il pourrait 
bien le modif ier ou le changer. La 
chanson sur son père qu'il chante 
en fin de spectacle appuie peut-
être un peu trop sur les senti-
ments faciles. 

l'ai été plus louché par une der-
nière interprétation où il répétait 
le veux mourir sur scène. C'est 
peut-être ça la véritable histoire 
de Michel Louvain, qui n'en finit 
plus d'aimer son public et qui se 
refuse de vieillir comme ses fans. 

1 

PHOTO PIERRE CÔTÉ. Im Prmse 
Marie Lise Pilote n'y va pas par quatre chemins pour raconter ses problèmes de fille... 

Marie Lise Pilote 
La femme dans tous ses états 

JOCELYNE LEPAGE 

• |'ai l ' impression qu 'on en 
aura pour un bout de temps 
avec les folies de Marie Lise Pi-
lote, peut-être aussi longtemps 
qu'avec Domin ique Michel à 
qui elle fait d'ailleurs penser 
par moments. Cette fille-là a 
donné hier soir, au Monument 
National, une galerie de por-
traits de femmes presque com-
plète, depuis la masochiste jus-
qu'à la sadique (la méchante), la 
mère qui dit tout haut ce qu'elle 
pense tout bas, la jeune femme 
qui essaie de fa ire un petit , 
l 'ado punk avec son système de 
broches dentaires (qui est un 
gars qui a l'air d'une fille), la 
motivatrice en habit d 'homme, 
la baiseuse des lies, et même la 
spécialiste de l'étiquette des an-
nées 50. Sans oublier la chan-
teuse de cabaret qui a cessé de 
boire et l'obèse. Ne manquait 
que l'intellectuelle. 

Tour à tout stand-up et per-
sonnage. Marie Lise Pilote a 
même réussi a mettre du chic-
dans le comique avec un décor 
qui évoque un appareil radio 
des années 50, trois beaux jeu-

nes danseurs qui sont aussi ses 
habilleurs et déshabilleurs, et 
une cascade de robes et de cos-
tumes à rendre jalouses toutes 
les filles du Québec. Et une 
mise en scène impeccable per-
mettant à des personnages de 
reven i r c o m m e des running 
gags tout au long du spectacle 
qui dure deux bonnes heures. 
Un de ces running gags, c'est la 
danseuse espagnole qui à force 
de se punir, se détériore de plus 
en plus au fur et à mesure que le 
show avance. 

Décidément, avec Lévesque 
et Turcotte qui donnent eux 
aussi un excellent spectacle ces 
temps-ci, les anciens du Groupe 
Sanguin ne sont pas près de dis-
para itre. 

Mais il y a des numéros qui 
ont fait crouler de rire la salle 
pourtant remplie hier de vedet-
tes et de gens des médias repu-
tes pour être plus difficiles. La 
femme potiche, par exemple, 
nous fait voir une femme qui, 
pour s'amuser, se met la tète 
dans une cruche dont el le ne 
peut sortir. «S ' i l fallait qu'on 
me trouve morte là-dedans, je 
serais assez gênée» , dit-elle, en-

core plus quand elle s'imagine 
aller à l'urgence. Ou encore le 
numéro de silhouettes où elle 
s'apprête à faire l'amour avec 
un homme dont on voit appa-
raître le tout petit pénis (un 
doigt servant d ' instrument ) . 
Frustré par les remarques dés-
obligeantes de la fille, le gars 
veut la battre, mais attention, 
dit-elle, elle a été exposée aux 
rayons d'aluminium d'Alcan et 
quand elle est fâchée, elle se 
transforme... on croit que c'est 
Hulk qui va en sortir, mais non, 
c'est la Méchante, qui donnera 
tout de suite après un numéro 
d i gne de l ' époque des f i lms 
muets. 

Marie Lise Pilote voulait faire 
un « show de f i l l e » , comme elle 
disait. Eh bien! elle n'y va pas 
par quatre chemins pour racon-
ter ses problèmes de fille, pro-
blèmes particulièrement sexu-
els. ce qui nous donne droit à 
des jokes d'un genre rarement 
entendu sur une scène québé-
coise. Il y a sûrement des hom-
mes qui vont rêver de rencon-
trer un jour la fil le des lies! Sa 
d e s c r i p t i o n d ' u n e s cène 
d'amour dans le bain est un bi-
jou. 

pas s'attendre à 
une remontée des investisse-
ments avant 1993. 

Plusieurs indices témoi-
gnent de la fragilité de cette 
activité qui emploie 60 000 
personnes à 
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